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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Le r•!0;:.~;!"'ürk iY a·t;il ~~ réelle~ent un ~evir~ment ~or 1001 le!. 1e~teun ~u Iront 1e1teotrional. le! 
~;?~~:~~;~:in:~~1~f~~~ de 1 op1n1on publique br1tann1que ? tr~u~e~ 1tal1enne~ avanlent ~an~ lom~at 
génl:re.l Kâzim Dirik. inepecteu'T général -- __.., ----~--·--~-~ • _ ------···------

'!: !:it~~r.:,~e ;~i~: "i::::·à~~0~.n~0d: En tout cas il faut se garder de toute impression prématurée Elles sont ravitaillées par l'aviation 
Ankara. 

----·~------
~1. 'l'evfik Rfü~tü 

à 
Aras, 
Sofia, à son passage 

s'entretient avec 
i\l. Keus~eivanoff ---

Sofia. 1 1 A. A - Le rrunist?<! des 
affaire. étrangères d-e T u.rqu1e, M. Tev· 
fik H.üfltÜ 1\ras, eat pa.S!é de Sof.a. .en 
routie .pour Londres. li a été salué à la 
gare par le p1ésident du conse.îl t:l mi· 
n re de.a affaires étrangères, M Keus-.. 
eeivanoff. le conseiller du roi. M. 
Croueff. le aecrétaire généra.l d'U minis.. 
tè-œ des affa.n étrangères. M. Nico • 
laieff, le directeur du protocole, M. Pé­
Jrolf-Tchomakolf. ·le min,slle de T ur • 
quie, l\-1. BcrkèT, entow-é du personnel 
de la légation; Ica mini"l!ce8 de Grèce, 
~1. Diamantopoulos,, et de Yougoslavie, 
~1. Y ourichich, et pa.r d'autres peT on .. 
nalitée. 

Durant l'anêt du traln, MM. Keu.s­
""'vanoff et Tevfik Rü~tü Aras se on.t 
entretienu dans le salon de Ja gare. 

-----·~·-----

L'enquête su:-.:. l'accident 
de Sishane 

Uèl'lnratiou' du f}l'Ot'lll't•u1· 
1lt• lu J1(•1mblitft1<' 

De retour de la capitale, M. Hikmet. 
procurt>Ur généra, de la République, a 
fourni ka renae1~emonibs qui suivent à 
la ine- : 

Londres, 12 A. A. - M. Flandin et lion internationale visant à établir la tefois, l'on confirme que les pourpar • 
les membres de la délégation française paix dans le monde.» fers commenceront le 20 et non le 18 
sont amves a Londres. MM. Flandin, Eden., Baldwin et Ne. mars. 

M. Flandin a déclaré aux journali. • ville Chamberlain s'entretiendront ce 
tes : matin, avant la réunion du cabinet. On est rassulé 

cVous savez que je suis un vieil et Pas de ren1anie111e11t 1111'- a Washington, . ... .• 
fidèle ami de l' An&leterre. J'ai don.c ac· _ 
cepté l&DI hésiter de transférer de Pa- nistériel en France 1 Washington, 12 A. A. - Dans les 
ris à Londres le •iège des pourparlers Par' 12 A A On d • f 1 milieux rouvemementaux, on croit que 

· J' 11, • • • - ~ment o 
des puiuances locarruenn.es, ai Wle ficiellcment les informations de pres.; la situation est devenue beaucoup moi.na 
confiance entière dans l'iuue he\D'euse annonçant que le gouvernement procé- d~ereuse ap~ès que I' Anzleterre a u.. 
des conversations engqées. Lea cir .. dera prochainement à mi remaniement &urne la chrhecbonf des . po~lers. De 
corutances actuellea sont très graves ministériel afin d'obtenir la représenta- nombreux auls oncbontuurea se ao~t 
pour le sort de la paix. La France dé- lion au sein du cabinet des chefs des. rendus dans les Etats du Sud .pour s Y 
fendra toujoura la thèse de la sécurité partis ne composant p•• 1 . . -1 reposer. M. Hull part en co,,ze. li pas-

. h - 1 C d 1 - a maiorite ·11- · FI 'd M R coUecbve, asee aur e ovenant e a gouvernementale. sera sa v1 eg1atm-e en . on e. • o'! .. 
Ligue. Je compte sur l'appui de l'opi .. Le gouvernement n'envi'sag ~ sevelt conunencera le 19 mars sa cro1 .. 

h · J d d • e presen. .. h · 1 d 1 d C "L --nion r1tanruque. e eman e a tous tement aucune modificatio s1ere ha tlue Je ans a mer es anue., 
Jet Ana-lai.a de lire attentivement les ar· La date des prochaines nélections lé.. où i! s'adonnera à son sport favori de 
ticles du traité de Locarno pour qu'ila gislatives a été fixée au 2G avril la peche au hameçon. 
connaissent exactement les engaaementa LJ • · M. Hull déclara qu'il ne voyait au .. 
qu'il comporte. Si nous désirons être n aJOUrnen1ent? cune rai•on pour laquelle l'Amérique 
réalistes, il n'est pas de réalité plus évi- . Londres, 12 A. A. _ On déclarait enverrait un observateur à Londres pour 
dente que l'obhgation de respecter des h1er soir qu'un ajolD"tlement d I , assister aux délibérations des puiaances 

t• fiL • • - C' e a reu• • d Lo d ·1 d conven ions IH"ement neg0C1ees. est nion du conseil de la S. D. N., prévue &ignatarrea u carno et u conse1 e 
là une hase nécesoaire à toute négocia- 1 pour samedi, était probable. la Socièté des Nations. 

La lielgiq uc <len1an<lera 

Deux discour' de Sir Chamberlain 
et de Lord Percv -· Londres, 12 A. A. - Sir Austen 

Chamberlain et Lord Eustace Percy, 
ministre sans portefeuille, ont prononcé 
hier soir des discours. Le premier parla 

à l'association conservatrice de Cam -
bridge, le second à Birmingham. 

Leur1 paroles accentuèrent le lêKer 

«Les conventions internationales vi 

sa nt à anéantir les chances d'existence 
d'un peuple ne sont pas défendables ju­
ridiquement». 

des 1< con1pensat1ons ;1 

Bruxelles, 12. - M. V an Zeeland, 
à son retour de Paris, a fait à la Cham .. 
bre un exposé sur la politique étrangère. 

La B~lgique, dit-il notamment, dé • 
fend le point de vue que la dénoncia­
tion unilatérale du pacte de Locarno 
donne le droit à notre pays d'exiger 
des compensations. Au demeurant, les 
propositions du chancelier allemand 
<..ontiennent des idées dont le caractère 
cccon.structif» ne laisse pas d'être inté .. 
ressant. 

- Lee ll'avaux de construction du 
nouveau palais de JuMlcc c::ommence .. revirement comtaté déjà dam. l'opinion 
ront au.printemps. britannique. IJs condamnèrent, en effet, 

Le m.inlatère d.-e .Ja .Ju lice travaille caté&oriquement, sana réserve, la dé .. 
activemont pour mettric au poino~ le.a nonciation d'ena-agem.ents librement 

«Le discours de M. Hithr au Reichs­

tag exprime le droit du peuple allemand 

à des chances d'existence éa'a1e.> à cel .. 
les des autres peuples.» 

Laconference des signatai­
res <les protocoles c.le Rc>111e 

Les mesures de sécurité 
de la France 

nouveaux. projets d-e loi concernant lea 
notaires et iles avoca.ts. 

Nou avons termi.né notre -enquête au 
BUjet de 

0

accidcn de tramway ~ Si.~h • 
ne. Nous avons conclu à la r-esponsa· 
bilité pour manquement à leurs devoil"9 
et d.;faut de contrô1c de M\1. Lokman. 
H<l&Bn et !.mail Muxa.t, chargés au dé­
PÔI de . J li de l'ex.amen de.; voi~ et 
du wattman FahrecLd1n, qui conduisaî,t 
la voiture. Leur dossier a été remis au 
iu~e d'in truct.Jon aux fins de qui cLe 
droit.> 

'"''' ~ Le: co~ire du gouvernement au-
près de la Société des Tramways a te.r 
miné ao-n enquête &lJISSÏ. Il estime Que la 
méthode suivie pour former les watrtmen 
doit être modiliée. Une com.m:ission a 
été chargée de défini.r Les nouvel:lee me­
aures à prendre à cet égard. Elle est 
Présidée par M. Ibrahim. inspecteur en 
chef des sociétés. et elle est composée 
de MM. Blanchard, ingénieur de la So­
c.iété. Cornez. directeur de l'exploita : 
b<>n, lomet, M>n adjoint, Bal<liaaera. dt­
r«leur 1echnique de la voie, lsmail Halc­
ki, de la Municipalité. 

Les accidents d'auto d'hier ---
Hier, deux autos particullètt<l sont en -

t«"<.'S en colllslon sur J:a. route de Maslak. 
L'lllfle était oon<iu.Jlte pait' M. Amet, dlr<C­
t.eiu.r de la compagm.de 11.Air-Frta:nœ"', eft 
i'atL!;re Jl<U' M. Ad'll, propriétatre de m.lnoe6. 
Le choc s'œt produit <lanS un virage. Les 
deux conducteun; aw.Jent conservé Joo.r 
sang-!roid. mais comme Ils avalent !rel· 
né brusqUŒne1Lt., les deW< voittl4"E6 qu1 al­
~en t a touitc vitœse, "°' capoté et se 
sont ronverséœ sur :ta route. M. Basrl, pi­
:ote de ~. qui se trouvait dan8 
•'a..W de M. Amet, relevé bl6'Bé, a ete 
t.l'afll;pOrtè à !'hôpltaJ. P:L>--œur. oil on a. 
00001.alté qu'il a une felu:re à la jambe 
drolt.e, San état n'f.mpire au.cune Jnqulé­
tu.œ. 

consentis. 
C'e•t ainai que le prenùer déclara : 
«Noua Je demandons encore une 

foia : Un traité quelconque conclu avec 
l'Allemagne est-il plus qu'un oùnple 
chiffon de papier ? Pensez .. voua que la 

paix aurait été moùu rigoureuse pour 
les vaincus sî l'Allemagne avait l'agné 

]a guerre ? Souvenez-vous du baité im­
posé à la Roumanie quand 1' Allemagne 

était victorieuse. Imaginez quel aurait 
été notre aort s.i nous avions perdu la 
guerre. Quelles colonies nous seraient 

restées ? Quelle aurait été notre genre 

de vie ? Quelle rançon nous aurioru dû 
payer à l'Allemagne ? Le geste récent 
de !'Allemagne est intolérable, Le mon­

de entier, particulièrement les petites 
puissances, ont les yeux tournés vers la 

Grande-Bretagne.» 
Le aecond, après avoir constaté que 

le pacte de Locarno fut librement con· 
senti par l'Allemagne et réaffirmé par 
M. Hitler, souligne dans le geste de 

lAllemagne un élément de fi....., natio­

nale et d'ambition, de aoyance dans 
la destinée d'une nation supeneure à 

toutes leo autres. li affirma que c'est 
c~t esprit qui fit les guerres passées et 

Qui fera les guerres futures si nous ne 

réussissons pas à le faire disparaître.» 

L'Allen1agne serait·elle 
convoquée àLon<lres? 

Londres, 11. - On prépare le sa­

lon dit de Locarno, au F orei.gn Office, 
pour la réunion qui aura lieu jeudi. en .. 
tre les délégués des puissances signatai­

res du pacte de L<i.camo. 
Les réunions du conseil de la S. D. 

N. ayant besoin d'une plus grande sal­
le, elles auront lieu probablement au 

palais royal de Saint-James, dans la saJ. 
le dite .salle de la Reine Anne». 

On affinne que M. Eden aurait lnSll· 

té pour inviter !'Allemagne à participer 

au:x réunions londoniennes. 

La conception de: l'égalité 
des droits 

Paris. 12 A. A. - La comminion 
militaire de la Chambre a décidé d'en­

. Roin.e, 12 ~· A. - Dans les milieux voyer une députation à la frontière du 
informes on declare ne rien sa voir d'un Nord.Est pour se convaincre des meau· 
ajournement de la conférenc:~ des · d , ai .. , r 1 e aecurité pri~es par les autorité-a. 
gnataire1 des protocoles de Rome. Tou 1 L d - · a eputatton quitte Paris ce soir. 

A 
--·--Ce que dit la presse 

britannique 
M. Goering. Le premier parle de paix 

1 et le second se féljcite ouvertement du 
5uccès de la politique des coups de sur­
prise de l'Allemagne. dl y a là, dit M. 

Londre•, 12 A. A. - La «Moming P. Bemus, une double manifestation qui 
Post» annonce que le gouvernement montre bien la duplicité de la politique 
britannique a décidé de donner son l1itlérienne». 
plein appui à la demande françai~e de M. Fernand de Brinon est plu1 réaer .. 
retrait des troupes allemandes de la zo· vé, dans l' «Information». La situation, 
ne rhénane comme mesure préliminaire dit·il, est trop sérieuse, les conséquences 
pour des négociations avec lAllemagne. Ùe1 décisions qui seront prises à Lon .. 

Le «Times» écrit : dres sont trop lourdes pour que l'on ria .. 
cLa légalité des charges contre I' Al- que de compliquer les choses par des 

lemallne ne peut même pas être discu·' commentaires. Néanmoins, M. de Bri .. 
tée. Le rôle de la conférence de Lon· non estime que la situation est aaaez 
dres e1t essentieUement politique. Les exactement résumée par le «Daily Te .. 
puiasances étudieront quelle action con· le~aph», qui dit en substance : cL'An4 
tribuerait le mieux à réparer le mal fait. gleterre soutiendra de toutes ses forces 
Les offre• de M. Hitler ne devraient !a France et la Belgique.• Maie comme 
pas être ignorées. Il faut les examiner. aucun pays en Europe, ne désire la 
L'Allemagne doit prouver au monde guerre - et la France moins que tout 
E.nlier qu'elle est de bonne foi. Si eUe Je autre - on sera bien forcé de né1rocier. 

fait: ·~ porte ~erait ouv.erte pour des né· Le nerf de la guerre 
goc1abons qw potDT&..1ent apporter la 
paix à l'Europe. 

La presse par1s1enne 
d'hier soir 

• ew.York, 1 O. - Le e~nateur l,t"wÎ-' 
a déelar·é qu'H~tler a défié le!\ ex--alh;.s 
en con ·dé-ra.nt l'impossibilité poor ~ux 
de recevoir de n.ouveaux crédcit des E­
iate-Uni11, étant d\lnné qu'il n'ont 'PU 

Paris, 12 (Par Radio). - La pre11e payé les dettes de guerre. Les Téoe'r'Ves 
~'~ier soir commente ~~ec p~on !e&I ~n or étant généralemenit mcdeates. 
evcnt-menta dr la polibque 1ntemabo· J n!itletcrre ne pouvant pa..s finan<"cr 
nale. : alliés belllgérants. chacun devra 

Pour le «Temps», tout peut être ré-
1 

com;pter sur es pro resiromces. Se-
sumé par un mot de M. Winston ChlD'·. 1 •:ïn le aiénatt-uT l w1s. ae-uleme-n.t. l'J\.I. 
chill. L'homme d'Etat britannique af ·1' em&11:ne pourra,; ê·Te a dée par le Ja­
firmc, en effet, que les diriaeanta hit)é- pon, vu que probabl~ment, une entente 
rieru ont le choix entre une catastrophe ex1 e entre eux. C'est ce qui ~xplique· 
intérieure ou une catastrophe extérieu· rait ~a préférence britannique 'POUT une 
re ... Or. co!1cJut le «Temps», ai les eri .. solution pacifique du confl~t actuel. 
gagemenla internationaux librement con 
'entis ne jouent pas p)einemen.t, tout le 
système de la sécurité collective basée 
rur la S. D. N. s'écroulerait. On com­
prend, dans ces conditions, que I' An .. 
gleterre, qui a de grand reaponaabili· 
tés e\D'opéennes, ait voulu po\D"luivre à 
Londre. les pourparlers qui avail'llt été 
auurés à Paris, espérant ainsi, sans dou 
tP., qu les Allemands accepteraient plus 
facilement d'envoyer une déléiration 
dans la capitale anglaise, 

-
Le roi d'Angleterre . 

se n1anc 
Londres, 12 A. A. - Le roi d'An­

gleterre a envoyé un meuage au Par .. 
lelm'nl demandant des modifications 
dan• la li.te civile qui lui est allouée, 
en vue de son prochain mariage, 

Espionnage 

Le poste de l"E. 1. A. R. a rad1odif- Kebbede 

fu é, hier, le corrunuruqué offl'Clel 9Ul1 .. 1.,t'S <"<)Jllllll'lll,·iii•••.... ! 1 
N '--·"'7 t t• :t (U't."!'t!'tt.• 

vant ( o. 15 2), transmis pa:r le mini$- I 
tère de Jra p1eaae et de la propagan.de : 1 .. ,,., ... \ nt~ 

Le maréchal Badoglio télégraphie : Rome, 1 1 - La pr~se lève que 
Rien d'important à aignaler IW' le toute;s tt:-s énergies. dans 1ea colonies 

front d'Erythrée ni sur celui de Soma- de 1 Afrique Or.entale. dep c~llee 
lie. des -+roupcs qw opèrenti au front jus .. 
L • t <l N ·J Q<i à c iles du P<"T9onnel d ba es de 
l • f on U 0( débaTquement "°"'t tendues vers )' ob , 

l .. c 111a1·cct1at IJtll1t>U1iu Jention cU 1a victoire final-e qu:i, mam 
Ù ~t•ll ttlll.ll'llt'I' {Jt''llt•1•ttl tenant, _commence à se dessiner claire 

ment. E.n ce qui concerne 1 v ctoircs 
obtenues jusquïci. on note QUI" le corn .. 
rnanrlt>mtn l ital en en Afriqc Ür•cnta .. 
le à eL non seulement. l'ontui;tion immé .. 
diate des pos-sibil~és Ql'i lu.i étaient of 
ferle da.'l:S Je domaine stratêgiqu:c. 
ma·s a également exploit r tl"\leC lH 
plus gr.ande rap;d"•.r !es succ:ès oh1 nus. 

Asmara. 11 .- Après avoir puaê 
30 heure-a à Asmar~ pour des raisons 
inhérentes à son commandement, le ma 
réchal Badoglio eat reparti hier en a .. 
vion, à l'aube, pour ~on Quartier Gê .. 
néral. 
1,,.,, prè1m1·alibj~~t11·~ loulfilt• h'Oiit 

Asmara, 11. - L'activité aérienne a 
été hier intense sur tout le front. Les 
services d'intendance assurent le tra.M· 
port aux prenuères lignes d'immenses 
quantités de matériel de guerre. 

Dans le Temhien et le Chiré, les tra­
vaux d'organisation et de déblaiement 
touchent à lel.D' fin.. Ils aont exêcutêa 
par des détachements spéciaux tandis 
que les troupes poursuivent leur mou· 
vement en avant, s'organisent et se ren· 
forcent en vue de nouveaux bonds. 

Au-delà du Chiré, les dètachements 
avancés constitués par les bata.illon1 éry· 
thréens et les escadrons de spahis ont 
continué leur marche dans l'Ouoldehba, 
bien au-delà du Chiré. lis sont ravitail­
lés par des escadrilles d'aviation qui, de 
l'aube au coucher du soleil, ne cessent 
de .., diriger vers le. points où l'on peut 
supposer que les débris des forces ahys­
tines essayent de se réorganiser. 

li en est de même dans le Tzellemti, 
1' Avergallè et le Seloa, sur le front des 
divers corps d'année. 

Dans l'Enda Meconni, J'avance se 
pour1uit vers le lac Achianghi. 

L'e•prit combatif est plus vif que ja­
mais. Les événements européens inté .. 
ressent fort peu Jea troupes combattan .. 
te& dont toute l'attention est tournée 
vers la nouvelle offensive et vers de 
nouvelles victoires. 

l.t~s Ult•Jll))l'C!') df' ta (a111illt• 

.Unzara, 11. M. Afussolini a /ait par-
r nfr au di.te de Bergame ses plus vifs é­
loges pour sa magnifique condut'e au 
cours de la batatlle du Chtr~ Le prtncc 
a répoudu au Duce en le rcmfTc1a11t 
pour ces éloges auzquels tl a été tres sen-
1t'1le, 111ai3 qut 01Lt été surtout mérité" 
par les soldats et les of/icwrs de la divi­
sion ·Gran Sasso". 

Le Duc de Berga1ne était arrfl1é le 
ncnf au matin, à As11tara, pour saluer 
le duc de Pistoia, qui rentre en Italie, c1t 

vertu d'un bref congê ; il est reparti hier 
pour reprendre le commande111cnt de .sa 
dii:ision. 

Le duc de Spolète qui aralt suivi la ba­
taille du Chiré, aux côtés du duc de Ber­
game., est reparti pour la mer Rouge où 
ti coni111ande un destroyer. 

l .. t~s S<•11111issit•U!'t 

Asmara, 11. D··ux chefs important• 
ie sont presentés au con11nanden1ent d;z. 
corps d'armée indigène pour fatre aete de 
sournls!îion ; cc sont le degtacc Hatlé Ma~ 
rla1n :11erri, chef anihara, du Tembien, et 
li-? d(•giacc Tleilou Tes/ai, qui a1>ait eu le 
conuna11de111e11t de la province de l'Ouog­
gera. Ces sotunisslons ont eu lieu toutes 
deux près d'Abbl Addl. 

l.1~ Ras :'11o11lou11lll'ta :i-t-il 1u··ri 
tians Liil<' etnhu~eaclt• '! 

Djibouti, 11 Les correspor.dants é-
trangers apprennent que, B1J'i•a11t 1 .. der­
n.:èrc.s 11oui.1elles, Ras /.Ioulougheta n'au -
rait pas succo1nbe ifc.s suites d'tlnc pneu­
monie corntne cri l'a annoncé, mais au­
rait péri dn;is une cmbU3cade dressée d 
l'Est d' .moa Alagl, par la papulatton 
Atel>o-Galla. 

LPs 11at.'stt\·c11lt1r'·"··· c·•l•l)U~J:tlt•!'t 
1k Has St')otllll 

La •.iception essentielle a été d'exploi­
ter la tictolre 

dans 1a direction du Sud, en se ren­
dant maitres du col d'Alagi et du massif 
auquel U donne accès, en vue d'empêcher 
tau• retour offensif de l'armée de Ras 
Moulouulleta ; 

en n1ême ternps en barrant la retraite 
aur armées se trouvant dans le Ternbien, 
en les G1léanttssant et en contraignant 
1f,"! fuyards à se disperser par des elle _ 
1ntns dif/ltiles et e.Tcentriques : 

en se tournant ensuite avec les plus 
qra11de3 possibilités de succès contre les 
arrnées du Ras l1nmrou, clans le Chiré 

FrontUdu Sud 3 
~l.t• .... (•11n-..tr11<•tit>1t"'t clt .. rt>lll•·~ 

Gor:ah<'i. 11. - En Soma'"e c -m 
me en F tvthréc, on combat el~ on tl\1 
va11\e simultanément. Qui.nzc mille ou­
vriers font prog.rCSS1Cr de jour en •our 
1 

l. grande route qui sert d'axe untral 
.·our Les communic-ation:s l'ntre la côte 
d Somalie et le C()("Ur de r Abv 'n ... 
l""elte rO'l1!r QUÎ. du village Duca degli 
i\b uzzi. par Bonlo Bourti. BeJet-Üu>C"n 
et I· e-tfCT 9e diriS{e ve:rs Gorrnheci et J-lar~ 
rdr ponrra êt, e pou~e encore au-delà. 
Dans la partie déjà achevée, elle rEln.d. 
rie $train.de gerviee3 iaru tr.a.fi .... qul a été 
part1culière-i:::en-t nlen e ces 1ours de-? 
nier.s.. 

Oes centaines de k1Ion1(. es ép.arent 
de td mcr les lis:nes d".avan1·it>Ostes 
mA1s le réseau d commU"n~ tiona ee 
r it toujoun p]us denu et avance tou­
jQurs davantage 

l.t•, , ... ,.,1is tl<' trou1u•s 

. N_aples, 12 A. A. - Le vapeur 
«Pr1ne1peasa Maria» partit PO\D' l'Afri .. 
Que ave.c. ~O officiers et 1.420 hommes 
d.e la d1vts1on motorisée «Trento et As .. 
·1elta». 

Le navire porte·aviona 
partit ausai avec Je 49ème 
viation et 40 appareils de 
ment. 

«Miraglia» 
groupe d'a­
homharde 

La réunion d'hier 
du Ka111utav 

l~ Kamutav a lbenu hier une têance 
nu la p. ~ide:nce de M. Fikrct Silay 

On a .icxaminé en deuxième l tUT~. 
Tes n1odJf .... atiô'Jls apportées à la • oi du 
pocrsonnd de l'Etat. !.'article 4 a été ré­
!éré à la c: ""l'111.mi ion patl ~ncn:tai!'e aux 

ns de réex:irnen. 
La. Procha.ne 

'undi mocha1n. 
el...anc e été fixée à 

-~<>------

Autriche et Hongrie 
Budapest 12 A A. _ On apprr-nd 

de source comP-éten.te .i..e le c.hancelie-r 
~h"' ~niggBeet le miru re C... affa' 
etran~ercs rgu- ... \V-JJcn~ 

, G.KJ _,,, arnve .. 
ronl vend<•d1 à Budap c-_ d. 

• • J:.41 const -e 
ration du deu~ de f nùlle de u Sch 

"j ""· ~ Ucb 
r glit'. t n Y au.ra auc...-..,e rêc.,.,phon d.c 
11'.~~a. Les deux hommea d'Etat aw.n • 
ch1c.r.s seTont re~ vendredi par lr. ré 
t•cnt Ho~ly. MM. Gocmhoes .-t de 
~\,anya offrront un ba.nquet int1rn-e à 

ura hôtes. 

-------o·-------
LC S graves troubles 

d'étudiants ù Varsovie 

D'autru pa.rt, oot.re oon.frère ~ Kurun, 
"-va!t chargé deux de se.s reporters ~ se 
~ llW' les lieux de l'a.oclden.t 8IUX fins 
d'enquête. eeux-d avaiem pr:f& pl:l.oe dia.nS 
~ auto pa:rt.1.0ullère die l'un de leurs ca­
lltaro.d . Au tour, aipN\; !ffin: mk;s!.on 
a.coomlll"'- à J1>. suite d 'Un a.cddcnt =­
ven,u au vda2llt, l'auto, prtvœ de c!Jrec­
t.lon, o.rr!va au bord d'un !œsé ; toute -
fOla, gràoe à !a œpeclbê "" 3111 sang-froid 
<iu OO!Ddueteu.-. qut frein.a tem!". la vol 
ture s'arrêta, ~ ai1ns1 à un grave 
llCcldent., 

Le Kurun note, à cette occasion, .es 
~ que ~ l"6 Joumnlistœ à 
~ du soue! clc pouvoir dan.De' des J.n­

f<>rinat.Jona aux J.ecteurs. 

Berlin, 12 A. A. - M. Hans Frank, 

ministre de la justice, président de 1' A­
cadémie de Droit, déclara aux jouma· 

listeo allemands : 

M. Pierre Bemus est catél(orique. 
dans le «Journal des Débats». li oppo­
s~ les déclarations de M. Hitler à M. 
M. Ward Price au dernier discolD'I de 

A.~mara, 11 - Les p onniers capturés 
lors des dernière... se: .... ines. rapportent 
que le Ras seyou1n n'a pas perdu seule ... 
111ent la bataille du Tembten, mats aussi... 
$Q fcnnme, la "ouoi:;ero" (princesse) Al:­
tede, cousine du Négus. Le premier mari 
de la princesse, le Ras Keboede, auant 
appris que le Ras Seyoum avait caché 
celle-ci dans un couvent du TzcUe1ntf, la 
fit enlever par un important contingent 

~udapest, 12 A. A. - La c<>UT mi-1 d'hommes à sa solde qui attaqul!rent et 
li~.ur.e . .con~amna ·~t perso~~s. accu· tu~rent les oardu du Ras Se11oum. A.11ant 
f,tes d espionnage, a des Pt.'1nes de y.;.,. alors pris possession de l""'ouofzero'' tl.s la 
clullion jusqu'à du: ana. conduisirent àe force au "gllebt" cÎe Rat 

Varsovie, 12 A. A. - Les étudiants 
ont organisé de nouvelles manifesta • 
ti?na publiques. La police intervint et 
è1iper1a les raasemblementa. De nom .. 
hocux récalcitrants furent arrêté1. Lea 
bn•iu 1elon lesquels plusieurs étudiants 
aur,lient etê blessés grièvement au co\D'"I 
des haJta.rres .sont fortement exagérés. 
le, éttadiants qui occupaient l'école po· 
lvtechnique depuis 48 heures et qui 
lont quittée hier étaient au nombre de 
3.000, 
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La articlea de fond de l"'Ulua" 

A rUniversité de Paris -·-
Le mécarusme de l'Eta.t est créé pooir 

sauvegaTdCT les intérêts d e l'indivtdu. 
pouT lui aMUrer une vie dépourvue de 
soucis. Vou!'! d:irez : c Est-c.e là chose 
facile ? > 

La célèbre chanteuse américaine du 
de New-York 

Metropolltau ---

ALBERTA HUNTER 
( Pa1·te11airc llu fameux !Jaryton PAUL HOBESON, 

vedette du film BOZA:\IBO) 

Un danger qui menace tous 
les documents officiels -·-Les registres, les .tritres de prapriété. 

Les ca:meta, lee certificats, en un mot, 
tout ce q.ui eet con.9e'l'vé dans les a'l'chi­
ves est en danger. 

- Mais, direz~vous, le pa;p~ier ne peut 
:répandre ni une mauvai&e odeur, ni moi~ 
sir .ni se détério·rer. Ce danger. est 
donc un mythe. 

Jeudi. 12 Man 1936 

Nouvelles de Palestine 
~--

A l'Unlver:.ilé héb1•a1que 

(De notre ~dant particulier) 
·èfe 

Tel-Aviv, maira - Pour la I>'~ 

Pou!' rEtart e t. le gouvernement, rien 
n' eat diffic.ûe, w ,rtout , pour le régime 
républi.cain, source de toutes les éner~ 
irie• et de l'autonté. 

M. Heniot, que nous .avons être un 
auosi grand homme d'Etat qu'il eot un 
waad h<>ri>me de pensée, nous avait 
promis. la.ra de aon denWer voyage en 
Turquie, que la Sorbonne a.t.tribuerait 
'llile importance toute pa1rticulière aux 
recherches wr le turqu:ibme. Nous n'a­
vons jam.ais abandonné Ja conviction 
que no\JA J)<>UTron8 fa.ire connaître )a Il ruflrt que J' on attribue de ]' impc>r­
vérité MJ.T la T'Ull'quie uniquement en éta- tance aux affairrbs que J..es citoyens ont 
blissant des rdations culturelles entre à régler, qu'elle.a soient grande& ou pe­
notre paye et oeux d'Occident et que lites "t que ce &oit là, J.a directive de 
c'est à ce prix .seulement que nous p.a.T- t ous ceux qu1, darn.s la bureaucratie ré­
viendron.s à modifje.r les préjugés en _ publicain::. occupent un~ chaise. une fau­
tretenus depuia des siècles à notre é- teuil , une table, un bureau et 
ga.rd. Noua ne •ommes émus de voir ni que chacun d'.eux attache la plus gral'I· 

critiquer. ni Ta.illeT nos La.c~ nos re- de importance aux affaires du paya e:t 
tiards. Maia noue nous plaignons !on• à celles des citoyen .. 

DEB\ TE DE!\IAIN VENDREDI au 

G ~ ~ D E N PETITS - (HAMPS 

!===-~-=- ==~~~·~-~ 

Non. malh<>ureuecm<mt, il exiote et 
il provient de l'encre et de la photo­
graphie. 

foa, r Univcirsité hébraïque de J •ruo: 
lem à conféré' la IP'A'.1" d.e c Magfta· 
Scientia.rum • a onzie ew.diaaùa de la 
cuité dea Sc..oncea. En même terni: 
ail: étudiants de ila F acu.lté da LettJ 
ont ét.l pr<>mus au gra<l.e de c Mal{ll' 
t.e'I" aa:tiwn >. ~ 

Les promotirone ont donné ~- à~ U'l t 
oeremonie, à ia.Quelle a.ssJ..Sle:reP. 
le Haut - Cotxuniuaire de Pale.one. 
lt>..a représentants du COll"P9 consul~1r" 
et c~ des iai.eti.tuu001s naitional<" JUl" 

vea. elll" 

L1' VIE LOC1lLE 

Oyez plutôt ce que dit ie spéciaLs-­
te d'un grand atelieit de 'Photo-graphies: 

- Les ?AP'i-CTS ·dont on ~ .sert pour 
les photos. son,t de diveraee quMi-t-és. 
Celles tiTées par les photographes am­
bulants durent un moi3, apxès quoi, le 
dessin disparait. Même cdles qui ont 
été faites avec grand soin ne du-re.nt 

qu'on s'attache à décrire 1e vieil Orient, :iJ. 4' 4' 

avec ses défauts, à d.éno.nceir wùque • j'en connais qui auT&iient pu être ré-
~~~'.)---- pas plus de -deux ans, puis les trait-

ment nos défauts et nos 1"Wnes, et qu' ~olues immédiatement, alors que, de.. 
on ne reconnaît pe.11 r élan du lcamâlis· puis d.ea années, dl~ continuent à fai­
mc qui cs.'cmploic à 6c:Lf.er l'une dies Te Je soucj des compatr' otes. Je VtuS 

Téa.litée d.e ce siècle et que l' cm n.e rend en énumér.er quelques-unes. 

LE VILA YET 6 Musette - J. Offenbach • c!isparaiSlJCnt également. 
etc., etc., etc... \ Il s'ensuit que les photos apposées 

Le développenwnt de \"nlova L "aunivci·sail'e de la délhrancc eur tous le• documents. oeirtiliant !';den-
L 'adminis.tration de l' Akay compte (t'Erzurutll tité de chacun, que oe sOlit dan~ ~es ban~ 

a-cbeter deux nouveaux bateaux dont ques, au cada&tre ou dans les notaTi:its 
poa.s à ses oeuvre. !"hommage qu'elles li y a u.ne liste de revendications deo 
méritent.. chauffeur.s dont les journaux 11e font 

Les o""'n.a.in>s d'Erzurum ont célé- ' 1 d - '- ' !"un sera affecté à la ligne lst.anbul-Ya- ·~· n ont Pus e v.....,l>r avres un cer.a:n 
bré hieT a.u Ha..Ikev.i, au cours d'une oé­

lova. La con•truction du gr81lld Hôtel La création à l'Université de Pa.ris jour.nel!ement les échos. de cette localité sera achevée dan& 
d'un centre de recherches sur Je tur- On .. ·en occupe toujours, mais 
quisme nous a 'féellement l"éjouis. Ge avoir encore rien décidé. 

eians quelQues mois. 

centre avait bien travaillé l'année der- Poin.t n'est beaoin d 'ajouter que le.s 
nière. Cette n.nnée-ci, il inaufit'\Ire eon réclamationA des non-échangeables du­
aotii.vité paT tme conférence de .\1. Saur rent depuis d ~s e.nméea &a'llS qu'aucunie 
,.y, l'auteur d"~ excellente antholo- ruite Y ait été donnée: elle sont de­
gie dce &:Tivai:ns tUTCS publiée iréc~m- venues chroniques ... 
ment. Un de nos ca.ma.:ta.d~ tuTce 
et &vers Françaio qtû tra•aill,,nt Quant à la epécu.lation, elle tient 
e:n notre paya ou qui ont fait des re- éitalem~nt 1a chron1que de la presse. 
che:rches sur J'histoi.ne et la g~ph·c Pour résoudre d'un coup tous ces 
turque., donneront 12 conférences dans Tl'roblèmes. ce n.e sont ni les loi.s qui 
Le courant de mars. font défaut, ni l'argent qui manque. 

Au lieu du pittoresque turc dont la Le gouverneIIlUlt diopo.,e de tout 
littératuTe frança.se était encombrée, C':CCÎ, Ce qu'il faut c'est que le citoyen 
oes confêrencee feront connaître le vé- foni::tionnaire d<>ŒllllCI de J' .tmporrtanc.e 
rit.able aspec..t de la Turquie e.u triple aux tffa1res qu'i.l doit traiter. 
point de vue ecien.tifique, h.i.storique et (~'es• alors que le méc:-an1 9111e de l'E­
~e ~on_ mouvement d' ~a'I1cioation c; de 1 tat µeut changer en joie l.e sou('Î du 
l1berahon actuel. Les mtel'ectuels d Oc- citoytn. 
cidcnt, doivent a:pcprécier que le kamâ· i E. BülE:nt. · 
li me, qtri travaille à su.citer une nou-

1 
(Du •Zaman•) 

"\elle culture et ane nouvelle Ot'llvre- j 
créartorice, autant il eet nattion.al. est tout 
autant, d'un autr" côté. au 8"noice de I E <: R 
tout ce QW eat civi!Aé et international. LA VI ~PO TIVE 
Lea gorandes c!ouk.rrs que l'humani•é 
end.ure actuellement, iproviennent du 
manque d"harmorûe yé.uJ,ta.nt de la cM­
férenc.e de n'ivee..u de civilisation entT~ 
Je.a nations. Le TéveiJ des nationalité:\ 
en rédw.ant ces difféTence.s, wpporime 
ce qu; est )'a lim~ d ea v:ioées im pé-1 
r:iali$t~ et contrjbue à la 1rMli!ation de 
lïdéal de la paix mondiale, i 

Le k,.mâlismc a fondé la •tabilité 
de la paix daT>O le Proche-Orient. J.­
mals OC!! territo~a n'ont connu une 
pa:ix. et un calme pa.Teilrs. M~ttre en va· 
leur parmi 1... J>el.l'Ples de r Occident. 
ses q.uailités constructives et h-umarulta.i· 
res, est la tâche Qui incombe a.ux ver .. 
tus de son intellige.nce. 

F. R. ATAY. , 

LETTRE DE GRECE 

La crise persiste 
(De notre correspondant particulier) 
Athènes, maT& - Affligeant specta­

cle que ce.Lui de la séeJlce consacrée par 
le nouveau Patlement heHéniquie à ré­
lection cle 50n bur-. 1 
• On a pu, ainsi, consbatieir que le5 hai­
nes et les pa.mion persistent à r état ai .. 
gue et qu'il sera trèa difficile de se ré­
concilier. de 8 entendre et de collaborer 
entre les d.eux campe politiques - vé 
nizéli~tes et an~vénizélis;ies - touiour 
dreaeés l'un contre l'autre et prêts à s' 
ezitredéchirer. 

Le match-attendu : 
Hongrie-Allemagne 

--
L'lJr·uuuay en Europe 

Dimanche ,prochain, à Budaipest, 
deux des meilleure& farmab:ona conti­
nentales 1t'afhontieront en unie rencon .. 
Lnc q-u; suscite, d'or-ce et déjà, lïnté-
1 êt le 'Plus vif. 

L• Allemagne a récolté des succès 
bien marquants e.u couors de la présente 
!aJ.S<>ll footballistique et !'on a.ttend, a­
vec curio!ité, .sa tenue devanit .f une des 
vedettes les plus ~ypiques du ballon 
Tond e\lTOpéen, en l' OCCUT'?'ence, la na­
tionale ma"Uare. 

Cert.., k conze> du lllème Reich 
a Temporté de nombreus-ea oÎ!re6, 
mali cell-es Qui rehaussent son pres~e 
sont les deux eurperbes tnom?hes de 
Madrid et de Llsbon,,... Ce furent deux 
euccèd, inattendus peut-être, mais non 
inespéTés. 

On pourrait, t•outefois, ~ demander 
' les dirigeants "!>ortifs allema:nds ne 
eont pa.s allés un peu trop oin en in..­
corporant dane leur équipe nationa1e 
des élémente J>'l.T trop juvérulcs. Il °".t 
éyjden.t que :'vl. Otbo l':e= chCO"che, dèa 
à présent, Les équipiers prochains du 
c onze > qui, espère·t-on en Al.Lerna· 
itne, J)<>l'leront !'oriflamme de la yjc­
toire au sommet du mât olympique ; 
néanmoi.ne, llrOWI trouvon.s cotte forma­
t:on quelque peu c osée >. 

A lit 111t.~11•1lirf• t.lPS hCros 
<lu 16 mars 

Comme l'OUS. le~ ans, c'est au céno 
taphe d"Eyub qui se déroulera le 16 
courant la cérémoffie à la mémoire d-eE 
héros tombés victimes de leur devoir, 
lors de ]'occupation d"lstanbuL Des dis­
cours seront prononcés au nom de la 
ville, des Halkevi, et des étudiants dee 
écoles supériéures. La cérémonie 5er& 

clôturée par Wl'e re.vue mi.Ltaire. 

Les tarifs 

LA MUNICIP ALITI. 

de la ~ociélé 
de Ka<likily 

t.lcs c1111~ 

La commit&Îon chargée d'établir les 
tarifa t1ime~eJs des ét.ablissement~, 
chargés d 'un .ervice public, av.ait ré · 
duit de 20 paras celui de la compa~e 
des eaux de Kadikoy. Celle-ci a pro · 
t!:"Sté en sout<""n.a.nt que la réduction lu.t 
occa~ionnerait des pertes. Un spk:iaJis­
te fi.nancieT ia été chargé de revi9Cr leit1 

compte:! pour établir à Que] point ccttte 
assertion e.st ex;acte. 

L'ENSEIGNEMENT 

l .a 11iscir>li11e ile' Plcn·s ll111·,, 
tics écoles 

Sur un communiqué de 1a direc~..on 
de la police, la direction de l'lnstruc -
tion Publique a enjoint aux directeurs 
de toutes les écoles de ch.a,rger, à tour 
d.e rôle. leuTS profe99C'UTS de contrôley 
1 élèves à la s<>rti.e des cla~ afin de 
le~ einp~~her. comm-e s'en plaint l.a 'PO· 
li.ce, de monteT ~ur dea trams en rnar .. 
c.hc. 

\ 'ne excellt>11le iuiliatlve 

La &;rection de l'lnstruc.bO!ll Publiaue 
examine s'il y a, autour ou aux envi • 
rons des éc:o1ea, des teitrainll!I! v~es 
qu'elle pulsse acheteY pour en fairie des 
stadet ou dea jardina, à J'uaage des éco­
liers qui s'y li vireront pendant les g?'tUl~ 
des vacances à de:IE\ exercices d'éd.uca • 
tion phy.aiqu.e. Ce eera là a.usai un mo­
yen de lee av<Mr ~us contrôle. 

Jln 111111ln•r;,11h·e 

Le Tecteur de l'Université, M. Cemil, 
présidera Rmed.i procham \a cérémonie 
QUi se déroulera à J" occasion du ! 09ème 
anniversaire de l" ouve.rtu.re en Turquie 
d'une école de médecine et de chirur-

LES ASSOCIATIONS 

L'• A1·kadu~lik Yurilu • 
Le dimanche, 15 mars 1936, à 1 7 

hewres P'Técises, un concert aera don~ 
né J>a't' les frères Kavafya.n dans notre 
local. 

La ré.erve et le sa.nit-froid des libé­
raux ont sauvé la airuatio:n d.e.vant ra.t .. 
titude menaçante et provocante dd 
grou:pet antivénizélî te9' renforcée no ... 
t.ammen.t c1epu· que le i::én.éTal Méta· 
xas, leader du p.a:rti de la libre opinion 
(antivénizéliote moclété) a pris le mi­
nistère de la ~e. 

Lee membres sont priés de retirer 
les c.artee d'invitation du aecrétariat, 
Qu:i est ouv"'t tous les aoin, de 19 à 2 1 
heures. 

En effet, !" équ'pe nationale de Hon­
mie n •est point la P'?emière ~ue et 
l'année 1935 n"a vu aucune déla.Je 
maR)"a.Jle. La formation de Sarosi a 
aurclassé la Sui~ par 6 à 1, a battu 1 o Programme du concert 

Tr.o Sonate en SoJ mineur - E. F. 
L"imi><>ssibilit<Ô de formcr un gouver­

nement vatlementaire elÛete .t-oujours. 
Le bruit •accréd, te, de I' W.bli.uemen 

d'une dictature royale mitigée, J><>liti­
co .. militaîre. L-e Toi confierait les pou· 
voirs dkt&toria'!lX à .\1. Métaxas, aui 
d ..ssoudrait son l>a'Tti. abandonnerait son 
mandat de député J>OU'T donner à aon 
gouvernement l'apparence d"un cabinet 
extra-parlemtmitairre. 

On jgr'l-O'T.e encore le B<>Tt Qui est ré~ 
""rvé à la ChambTe des déi>utH qui, 
doe par '8ll com'Position mêmt":, a'es' 
transfOJrmée en champ clos où les ba­
gar:.res et Je.a j.n.C.:dent~ "Kmt à craind-re 
~ntre vénâz" a tes et antivén!zéliatcs. 

Etant donné a rurexcita 1àon des 'Ca· 

prits, le Pul~ment s'e5t ajourné PoU 
qee~QUca joun. Dains les deux camps, 
les journaux ont d."une violenc.e ex.trê-
me. 

Le iourn"I Ethniki, qui a été ]' e>rga­
ne doe Condv · ... aon congénère, Typos, 
et l"Hellinikon Mellon - i.aldariste 

incitient i,.s m·•;t.a.:Tee à intervenir et 
à impoii;~.r let.n vu~s. c'eet à d~Te bala­
yer le~ vénizéllst~ et à réserver à leurs 
adversai:res le champ de toute activité 
e: initiative politiQues. 

nettemen.t: la Tchécoslovaquie moins 
1 

par le ecore de 1-0 que par sa supé- 2 , 
riorité technique évidente. Enfin, le fa­
meux match nul de Milan est encore 
présent à toutes les mémoir~. Est-« 

3 

donc avec des !<.i:zinger, Gellesch, Ur-
4 ban,Sold, E.lbern et autres joueurs Fran-
5 0 

chement inconnu., que fo lllème Reich 
peut prendœ-e raacendant SUT la formi­
dable formation de Hong-rie, et à Bu­
dapest, s';] V0\13 plaît ~ !'Jou• le ré;:.é­
tons, l'Al1emagne, .sans méseatime'I" nul­
lement la valeur réelle de ce.s e poirs 
qui peuvent devenir du jouT au lende. 
main. des vedettes célèbres. a péché 
p:;1..r excès d-e conf nce. 

Peut-<.tt., ce jugement ... il ?Top hâ­
tif n'empêche que le match de diman· 
ch.e nO'ln fixera à ce 9lliet. 

"'"'"' 1--luit an!! ee eont écoulés. sans aur...· 

Dall'Abaco 
Petite wite en Re maieut'C - G. 

Saint Georges 
Chan&on polonaise - Henri Wie­

niaak:ii 
Caro m10 ben - T ommasi Giordani 
Scheheiraza.dc - Rimaky-Kor ... kow­

Kreisk:r 

rémorue, I' annivmaaire d.e la délivrance 
de cette ville. La cérémonie a été sui-
vie d'un conc.ert. Une gerbe cLe fleurs 
a été d.époeée au pied du mo:niwnent de 
la Ré,,ublique. 

Le coin du l'bllaléllsle 

Un tin1bre des forces 
armées anglaises en 

Egypte 

L'Egypte vi.enit d' émettTe un nou.-­
veau timbr-e. De couleur rose, :d por· 
te leffigie du roi Fouad et possède 
une valeur d"aflrenchi...,ment de 10 
millièmes. Dét.a.il cu.n.eux. : ce Umbre 
ne .sera pas vendu. dans le.a bureaux de 
poste o.rdiJ"lla.!re& i il e.::t réservé à l'u~ 
.sage des membres d.e La coopérative 
N.A.A.F.l. (l"<avy, A<my, AU Force 
Institutes), QlU comprend le• aol -
dats, offi.cj.ers qt fonctionna.::res britanni· 
ques et leua-s familles réaicla11>t en Egyp­
te. 

Pour cette raison, Je timbre nou • 
vu.u 'POrte l'iinscripl:ton : <e Arm.y Poat >, 
répétée en arabe. 

Son histoÎJ;e ~1: auez curieuse. 
Depuio le premier novembre 19 32, 

par concession Sjp.éciale, labo.rieu~me.nit 
négociée entre le gouvetrnement égyp~ 
tion et lea autorités militaires britanni~ 
qnes, les membres de la N. A. A. F. 1. 
jouissaient d'une Téduct.i.on .appréciable 
sur le taril po:sLa.l en vigueur pouT leu:T 
corre11pondance pair lettxea oo-dina.lrea 
avec la GTande~Bretagne et l'Etat libre 
d"lrlande. 

L'affranchissement d 'une lettre au 
heu des 15 mm. réglementa.ire• était ré­
duit à 1 0 mma. 

PouT les correspondances bénéficiant 
de ce privilège, on devait utiliser de.s 
timbr-es spéciaux, imprimés et vend\15 
pay les bureaux de la N. A. A F. 1. et 
qui devaient êtT.e -0bligatOJ1"ement ap .. 
poaés au dos de r envele>l)pe. 

Déposées dans lea boîtes postales re­
gjmen taires, à l'exclusion de toutes au­
trœ, ces rn.issives Tecevaô.ent, en outre, 
U:l ca.chet postal égyptien spécial avec 
la mention c Postage prepaid >. C'est 
ce timbre Qui constituait le véritable 
iuf f ra.nchissement, l"-éjtiquette po~ taille 
v,endue par ,La N. A A. F. 1. n ·étant au' 
une p.reuve du paiement de la taxe à 
la CC·o"Pérative de l'année. 

Le service fonc.tionna. sans inter 
ruption jusqu'au 1er mau 1936. Un.e 
ordonnance de r état-m.a.jor des trou-

es britanniques a fait savoir aux ;in. 
téressés qu.e, à partir de cette date, un 
timbl'C érn.is paT l'adm.ini t1at.ion pos­
tale égyptienne l"emp}acerait les c étâ­
quette.-timbTes > de la N_ A. A. F. !. 

De 1932 à 1936, cette coopérative 
avait mis en cireulatifc>.n dix timbres 
djfférents, qui, bien que non catalo -
gués officiellement, .sont c.ependamt as­
sez r-echechés par les collectionneuTS. 

On annonce dès ma.IDtena.nt ou'un 
autre timbTe c Army Post > à r effi­
gie du roi Fouad sera érn[$. 

D'une vaJe-ur de 3 mm .. il servira à 
I' affranclmaement des ca•bes de la 
(...:hriattnas. 

ternps.,. 
D 'autre part, les emp!oyés ne sont 

pas à même d·e distinguu quoel est 1-:: 
papier qui Ci.:'.~ mauvais; :ils se d"sent que, 
pourvu qu'll y ait une photo, 'Peu im­
porte qu'elle dure ou non .... 

L-edit '..9pécialiste ajoute : 
- Les photog!'aphes ambulan.ts ti­

~nt des photos rpour certificats à cinq 
p!astre"S, et }es plus grandes à d.x piais­
?cs, la plèce. Tout leur c capital > est 

composé d'un peu d'eau et d'un. objectif. 
l!-s ga~ent d'U 300 pour cent tout e.n 
mettant en da-nger ,los· documents cite 
l"Et&t. > 

Pour c.e qui e"St de l'encTe, voici corn 
men.t s' exprrjme, à cet égarrd, un négo­
ciant. 

-Les ~n~res mauvais.es s'effacent 
:iprès ·un certain temps. Il est vrai qu: 
l'on ne >a'en ~er,. -pas dans )es dép.art~­
ments offi:e,iel.i. Mais m-ainte.n.a.nt on em. 
p,!o~e le-s stylos~ rencre de certains er;t 
dl"" mauvai!'"e qua.!.ité et PT·ésentc les mê .. 
mei inconvénients. 

Il s'ensuit donc que, comme nous Je 
d'sie>ns au début, ~es divers documrent9 
con!tervés dans les archives, courent un 
danger. 

Un débiteur 
versatt0n avec 
joyeux. 

aai a.ssistait à no·~e con .. 
le spécialiste, était tout 

- Voilà un danger q1ui n'en est p.a1 

un pour ceux de ma c.a·tégOTÎe. Voy-ez4 
Yous d'jci le dé.~appo.ntement d'wn 
créancier, Qui, aor.:;ant de s.a poche un 
effet à reoevo:r, s'aperçoit tout à coup 
qu'il n'y a rien d'écrit 1 

c Vivent celui qui a ~nventé Utn·~ 
telle encr.e et celui qui prend des pho 1 

tographie~ qui ac volait:ise-nt 1 > 
Ne dit.on pa"'9 qu~ le malhe'Ut des 

uns fa.it 1" bonheur des autires ? ... 
Istanbul Muhariri 

(• Zaman >) 
~~~~~~~-o,~~~~~~~~ 

Quand on va au bar ... 
Après avoir trouvé avec difficulté le bat­

tant d'une porte, de st111e cubiste, 
et passé devant un portier d casquette 
galonnée, nous entrons dans une salle. 
Une forte odeur d'alcool et de grai.ss~ 
no"3 prend à la gorge. Le bruit du iaz~ 
noos as•ourdit. 

Des serveuses, qui étaient assises. S<! 
lèvent et se pavanent sous la lumiér~ 
électrique dans des robes collantes, qu 
moulent leur., eorp:t. Elles nous dévi.!a 
gent, car, dans toute la .aalle, il n'y a que 
quelques jeunes gens, pris de boluon. 
Elles se rangent devant nous et, toutes 
misemble, nous demandent si nous dési­
rons une loge. 

Sans attendre notre répon&e, et parce 
qu'elles 1e tenaient detl41lt nous, nous 
barrant le passage, nous dûmes entrer 
dans une loge, st on peut appeler ain.'1, 
une e:Jpèce de paravent ..• 

- Naturellement, VOU3 allez danser, 
nous diaent~lles. 

Nous leur répondîmes que nous pré­
férions nous asseoir. Bien que cela ne 
1u1rut pa.s leur plaire, l'une d'elle se mit 
à essuver la table avec un linge qu'elle 
tenait en main. 

Elle noas demanda ce que nous comp­
tions ctnsommer. 

- Vo"s désirez, messieurs ? nous dit­
e/le .... Du raki, du vin, de la bière, des lt­
queurs oo du champagne ? 

·- Non, mademoillclle, ayez l'obligeance 
de nous apporter de la ltnwrnute gazeu­
se. 

I .a ph11:ricmomie de ces demoiselles se 
c·ontracta comme si elles venaient d'a­
valer u'!e boisson amt!re. Quant au ia22 
il se tut, comme par enchantement 

Mais l'établisaement eut vlte fait de se 
ratt,.aper 

En effet, quand on nous apporta l'ad­
d!tiO'!I, le total avec le pourboire attet-

1 

gnatt un chiffre que je préfère ne pas 
citer. 

Au fo11d, ce sont eux qui ont raison ... 
Tant pis pour ceux qui vont dans un 

bcrr pour prendre de la. limonade gazeu­
se l~ 

C. R. 
(De 1' «Ak""'1») 

Au Paraguay 

Parnu les l 7 canclidaœ, 3 avai . 
choi.oi comme bra=he pnnc.ipale )a .r 
tératU1Ie héb.aïque, 2 la cultuxe de 1 .,. . ue. 
!am. 1 1 la plulosophie, 3 la botania I 
1 la haoté:riologie et r hygiène, 1 ' ~ 
ma.thématiques, S la dWme b>olo~l<lu 
et 1 la zoolo&'ie. !li 

Quatre d'entre eux continueyont l"ï:: 
étu.d.ea, qUiaL'fe ·tra.va.illieront .dans les t 
boratoir.es u.nivoraita.ires. ~ it~P 
poursUNTe leurs é<udes aux UnivetS' ~ 
tés françaises, q~ ont obtenu _ 
po•tee de foncti-OJlmures et d 'ernplo~ 
à l'UniveTSÎlé, da.n.s les eervices ~o::; 
vernementaux de l'lnsllrw:tion. l>llbba •. 
et dans l'industrie, un ""'°"'gnera à 1; 
cole d"agrJOUltwe de Pard ... -Hana. ol 
à !"Institut b!Lolo.giq=. de Tel-Aviv 
un ac ,..·ouer.a égalem.e.n.t à l"ens.eignt: .. 

ment. c1e 
M. Benta>on D.inaboUTg, cürecteu< 

l'école ncmnaJoe d'institu.teu.rs de Beth· 
Hakerem. a été no~ lecteur d"lu" 
toir:e juive moderne, à l'Université ~ 
bra1que, complétant, ainsi, je cY 
d'histoil'e juive enseignée à J'Unive:rt"" 
té. 

Les artistes de la •Habima• 
cllcz eux 

Un véritable petit quairti<>r d'•ntist<" 
a été érigé à Toel-Aviv pour les fa!XllllO' 
de• membres de la. c .Ha.bima •. Les ar· 
tistes logeront dia.na neuf petites f11#1' 
sona groupées auto UT d · uin.e d.i.ième ~ 
...-Vir& de Club ~t contiendra une -­
d.e répét.ilÎOlW. '6 

Le nouveau quartier est situé .-ur 
6o.! du Keiren K.aycrneth. 

A l' OCC...Oon d · un.e .maitinée de pf<I' 

pag.a.nde Qrg41tn.iaée à J ér.ualem au 9"~· 
fit de la • Habima > r écrivain héhl"1· 
que, l'<athan Mistritslty, aou:ligna 1"1111; 
portance d<"e <Appo..- déjà établis • 
encore à ét.abl.iz en.tir<: la population i~ 
ve de Palestine et son théâtre na.tib' 
ML 

La diHuslou de la langue 
hé!Jraïquc 

Un n<>UVe.'\u dépa.Ttem.en.t du Co~· 
eeil Nation.al Juif, de c.réa,tio.n toute ,... 
comte, va se chaI&CT de dii.ffuse< la colll 
naiMance de l"hébr>eu pamU. lea ~· 
juive de la Paleatine <1t su.r.t<>ut ~ 
mi le.a J wfs fraîchemen.t immÀll:Té8 cl&D' 
le pays. 

Des coute du ao.i.r aero.nt org~&éo d""' 
leai p1inci-pau.x. c.entrea. 
a7G.OOO habilauls eu Pale;.lll 1~ 

La Palt.stine a. oornPté, fin 1935. 37S 
mille habitants juifs, suivant les i11di' 
callon• d.e l' Agence Juzve. 

Sur ces 3i5.000 Juifs. 91.000 ~ 
bitaient la canllPlllrtle et 284.000 
.,ne. 

Parmi les 'illes, Tel-Avriv vient ad 

premier TV>g avec 135.000 habitaJll' 
iuil., JéTuae.km avec 71.000, Haïfa •· 
vec 50.000 et Jaffa avec 18.000. 

Le composileur· Toscanini 
eu Palc:.liuc 

M. Huberman, J.e célèbre viol"'°"'•· 
qu.i fait ""tucllement une ownée pau1 
oriian.ser une ph..lharmonie ~ 
ne, laqu.elle comp:remdra. lie. plus grs.J1; 
muaicien.s d. umone., a aalaloneé, à Nlf"'" 
) ork, que l' i!l ... tre com:pooô.teur, To'°"' 
crin.i, a ac:.cepté d~ pairtici.per à J'init~ 
ration de la. plulharmonie qui aura I~ 
à Tel-Aviv, sauf im,j)1'évu, le 24 octobl'' 
1936. 
La •Pale:.Une Economie corl1' 

La .ociété i>ouir le développement .,)# 
!' écon.om>e peloetini"nne, .la. « p..,1e~11ol' 
t:"_ • c ' ' . del c..c;;.ononuc orp >, qm a a sa tete 
financiers érn:mente bcll:s que M. War~' 
ia. décidé d'auzznen«ir, i... _,,,. 
Vltês. 

A cet effet, la Cie. émettra 15.0~ 
nouvell:e ~l'jon.s pour un inontant 
1.5 million de doLlara. . S 

M. Warburg, à lui. MU!.~• 
mille et.ction.a. t' 
Le budycl de la :\luuieipalite ô 

Jalla cl celui de Tel-Avl\' J 
Le bud11et d.e la mun:icipaljté de J di' 

fa a été. ~é à 130.000 ~;rea. Ta''_;,. 
que ceh.1 ae la mim.c1J>OJ!Ote de Î el 
viv dépasse le demi million de li>''t. 
•cnt deux foie "uPérieur au budget 
to1'te la Transiord...U... ' . . ,,1 
Le 7ôe aunl\·ersa1rc de .\liss /,<~ 

L'1\g;nce J\Uve et le C. ~· . J. ,pl' 
orgaru&e en commun une eerertl . 
<lan.s les focaux de l'A J.. à J~. 
Pour commémoter le 75ème lllllli"~ol' 
re de """'" Hemiettie Zold, à r ocP"" 
de son retour en Pal ... tin.e, ·iJll' 

Mis. Zolcl ae dévoue d'un.. rn"'1' cl<" 
remarquable en feve11T dea enfanta 
1 u.ifs allemand a. 

Joaepb AELI~ 
LÊSCONFE~ 

Lès journaux libéraux. très modéTés 
dan leurs appréci3.tions, préconisent le 
ma?n.tien au ipouvoir d'un gouvernem-e.nt 
neuhe avec tendances nationales et im.­
:p.artiale!:, qui pourrrait compter e:ur l"ap­
pi:: par]ementah-e des partis opposés. 

Sans être c:rlzque, ]a situation pafaÎt 
trf..s tt-ndue. et la nouvelle crise ne sau-
7ait être résolu... avant quelque,, jouTS. 
dan.a un si~ ot1 daM l'autre, sans que 
cle• aurpriocs eoient absolument excl~ 

Xanthippoa. 

l'Europe ait pu app!audlr ces artiste-s d'f' 
footbaU Q\>e 90nt 1.,. Uruguayens. cham 
µ1ons olympiques de Paris et d' Ams­
terdam. Cette foi il"' ne nou ont po rn 
délégué des <amateura>, mails leurs p}u · 
fameu!es étoiles PTofeasionnelles.. Pour ec: 
fa.ire une simpi!e idée de ce que rera. 
la sélection de Montévidéo qui dispu. 
tera son .premier match, J.e 19 ma.n P 
Paris. di~ qu'elle groupera les in-éga 
Jables .c:a.s> que furent et que sont en~ 
core les Cea. les F ernandez, 1.,,. Carlro, 
le,. Scarone et tutti quanti, de si illus­
tre mémoire. 

Me.rs 1936 aura été d'une bien J,.,lk 
p,.odigaL.té en matière d.e manifesta • 
lions footballisl:iques à gran.de aensa - ._-~­
tion. Les sportifs lui en ~eronit touioure 
Teconnaiaaants. 

E. B. Sa:ander. 
Une ,·ue del!Tokio, à vol d'oiseau.- Ou sait que 

complètement 1·établi dans la capitale japonaise. 
l'ordre est 

AMuncion, 1 1. - Le général EOt.i­
garribi.s, qui rempoTta la victoire da.na 
la guerre du Chaco, quitta .aujourd'hui 
le Paraguay oQt s'est 'J'éfugié en aéropJa. 
ne, en territo.Te argentin. Sa furlte 'Pa. ~ 
rait occasion.née pair ·lee inten,ti.o.n.'9 ait • 

tribuées au colonel Franco, chef du nou 
veau r~ime révolutionna.ire au Para • 
g'Uay, qui voud1a.it 1poursu.ivrre en iUlti(..e 
I' ex-prfuident de la République Ayala, 
et le commandant suprême Esti"al'lribia, 
·"POUY avoir mutité la 'Tic.toire rpo'UT dea 
Ta.iaons d'intérêt p"'aonn.el. 

A l'Union Française ·tJ· 
. M .. ryerre Devambez, 

0

11Q,Tégé cl~ I t • 
n1ver&1te, membre de ) Institut cl~ ; 
ché<>losic, fer,a,auj omd' hu4,l\. 1 Sb. 3 y.p 
l'Union FTançaioe,une oonlérenoe B ,.r 
'POUT wjet : cUn voyage avec lei ,_,. 
chéoloKUee>. Cette conféTence .. r,. 
comp.agnée de projection.a. 
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CONTE DU BEYOGLU 1P Ou rit ot ap11laurllt au Ciné 

ETOILE 
l'esprit ... le charme •.. et la L'image 1 

j)J~O\'ide11tielle 1 ualté <le 

li ~If ~IRl~lf Uftf 

G:~~~!;~~()~IFl~~t:o~u~t:e;;;;;;:l'~él~i:tt:•::d:1•:;::::11:o~t1:•<~~~,~.ll~l~e~as;;;;:::s~is:t:c:1•:a::~ 
au GRANB GALA du 1 

Ciné S U M E R 
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effectivement im?oTtées di3.ns )es deux 
payo en subissant la fonnaüté de dé­
douanement, teront auujetbcs aux con· 
d.i.üons tipul.ées dansi le présent accord 1 
de compensa ·on. Le . ta tu quo devm j 
êt:re maintenu en ce qui concerne le 

1 

mouvement des marchandises ~n transit. ' 

Banca Commercf ale ltalfana 
~pil~I enUêrement nrsé et réserm 
Lit. 8-i.t.2-i<l.393.95 

Direct.Ion C<!:ntrale MILAN 
Flliales dans toute l'ITALIE, ISTANBUL 

IZMIR, LONDRES 
NEW-YORK 

Par Hubert de la MASSUE. 
M La t d'âge mûr, c'est dire . vergne ee , . 

qu'on le voit l.aTgemenL qu.adra~e:naire~ 
Dan.a ton bu.rea.u d'jndu.striel pan.aien, 
vi nt de raccrocher l'appareil tél~hon~-

1, . • 1IDJDJ.• que, On lui annonçait arnvee 
non.te de aa. nouvclk sténo-daotylo, con• 
forme à. son d.élit. . 

M. Lavergne est prolondémenot p::,: 
·ncux et ne cherche nulle _aventure. h 

. • :in.sellSI ble au c anne 
tant, 11 n eat pa.o • o-d ctylo 
féminUt. Et ce terme de a.~en a · 
, . ne siihouette .c· evoque carta.ul<Cmcnt u 

• t fou• . la ligne 90· vère et ;gracieuse a a · ud 
bre d ·un co.Wme tailleur """" leq oe 
L . · 0 ].i,e "'11le et que •ur· 
uicaa1.ncr&1t une J · fin. 
monterwt un vie.age grav~, ~ 
éc.la;,é de deux yew< réfJ.éclùs, malS pro· 

fonda. - J · la nouvelle 
Justement, on init;rQU.Wt 

venue. 
M Lavergne ae lève en un gcMe ac­
' liant. qw' a' ac.c.entue involoniaire-cue1 • l 

·-• devant l'agrément ccrta>n de a m-- f . jeu no colla boratr>ee. Elle e&t -par ,..i.e. 

ent t"ésorvée et au traita ne s' avivent 
::'ue d"un di»cret artil.ce. Mais le figure 
est &éd'Ulsante, sans efforrt ; iles cheveux 
so1>l d Wl blond distingu.é. Tout cet 
a.spect an.nonce une âme hrumêLe à. quà.­
conque ne vouclr t. absolum~nt Y discecr­
heT 1a dangereuae habileté d·u.ne coquet· 

nvct•: :\lAX DEAHL °\·, 
CONt;lllTA MONTENEGRO 

et Gl!:OHGES IUGAUD 
et 1oute l'élégance de Paris 

Allez voir ce film l\OULAllT 11 •------- .. 
heurté un dosaiCT d"où s'échappe un 
carton. Il• ee baissent e.nsemblc pour le 
ramaseer. Leurs fronts ac touchent. Ila 
demeurent quelqu~ instants. Mais il re~ 
tourne le carton -et le Jèvc b~ 
quemenL 

- Djeu 1 Est-il posaible } Mon cheT 
tali,i,-m.a.n perdu et retrouvé 1 

F .. t il regaTdc avec attendrissement ce 

dans son nouvt'au SllC('ès: une supt•rbc 1•ométlh• : 

FLAllllES D~AllIOrlt 
( Katharina dia Latzte 1 

1txcc les 1h~nx 1•xe1•Ucuts comiques : 

ERNST VERE BES et OTTO WALLBRUCK 
ltéscr,·e7 ,.,>~ t,lnec's Tél.: 4285"1 

~--~~~~.,...,,.-.-~~~..,.....,:-'"':".-.,-~--·~~ 

qui .,., une phot<>gra.plue; tandis que 1 .. Une V ni on des négociants w.rvetlànt entre la commi881on d .. con· 
jeune fille r ob&erve avec cu.rio&.té. . tTôle et le négociant expo11tateur, Je 

- Oh 1 mademoiaelle, exai.sez-mo1l en tabacs différend eot <J>OTlé l)&r devant une U· 
Cette _photogra.phie, c'est 'Un chCT eouve- tr~ c.om.m.isaion com-poeée de cinq per-
nir 00 eouvenir du front. Combien de M. Mithat Nemli et d"autres mem .. SOIWl , QUI décide en dem.lier TICeSOTt 

' . • 1· "•nd br•s de la Chambre de Commerce, é- 24 h fois 1 ai-je preœec 8UT mes CVTC:-> q._. ._ dane lea eures. , 
je cro.iya.ie mourir J ... Mais il eat inutile tant de retour d'Euro-pe, il Y aura. à Cette commiaaton se compo e ~un 

ta Chambre. ·- 1·oun<-i, une Téunion · 1 d · cote·- du Turk-qu-e 1e vous jmportune. .. -.... président qu1 est 1 e 1r .... 
- Au contraire, mon ieur des néaocMnu1 en tabacs. ofis ou de eoo d~é. et dans les en-

l~' objet en sera la préparation des d · ·1 · de ew:-e-ur•lc du 
·rrès len.LCinent.., elle a tourné autour bases du nwo1'et de la création d"une roit.I ou i n Y a ~a.sd d Ja Ch 

Ju monseur et jeté les yeux .u.r la pho- ~· Türkoli par le prea nt e am• 
a. Union des négociants en tabacs. bte de 'commerce ou de a.on .délé~~. 
tographie. U bl J ~ l'en1ployé technique de 1 Airncul-

- Une 1rracieuse jeune femme et n nouveau rOU e ::e d'un loncti<>nnaire de la dou-ane, 

Art. 8. - Quotidiennement on pro· 1 

cédera à la com.pen .. iat1on des eoldes 
de-s compte-s c.At à un cours à convc .. 1 
nir entre les deux banque'& A l'expira- 1 

tion du prés~nt accord, .le aold créd..., 
eu;i- qui poUrrra subsister aoit au comptej 

cÂ>, aoü au compte cBJ, après toute 
compensati.on faite, sera enlp.lové con· 1 
fonném.ent aux di;apositlon.s du pré en.t 
accOTd, 

Art, 9. La Rekh bank a'engag 
n convcttir en d.cvit~· oo. r demande i 
de la BanQue Centrale de la Répuhli-

1

, 
Que de Turquie, les sold des comptes 
•A> en faveu:r de la Ba..ciue Oen «•!e · 
de la République de Turquie. Ce. de-1 
vises ne dc·vront pour,tant servir ult'· 
neurement qu'à être reconverties n 
Reich•rnark, aux 1 ns d'ucliut'on danJ 
·les conditions établie' pouT ,Je comp~ 
cA> et doiven.t miter à la RcichshA:nk 

1 
jusqu'au moment de leuT recon\.~cm 
en Reichsma.rk. 

Art, 1 O. - Le pr · nt aeeord ~ 
v&lable oour la même durée que I.e p ro 
tocole du 15 avril 19 35 paasé entre 1 

Gouv.ernem~nt allemand. cl n.e new 
êhle dénoncé que 9"mu!tan.Em.en.• avec 
celui-cj. 

Notre traité de comn1ercc 
avec la Suède 

u.n 1. ol,c bébé f Mes comiplime.nt.is, mon.. L , # • , i ' d. . , le 
es négOCJ.a.Jlt. ont et.e avis.es QU'.e ~ et d.e deux n.égoc.iants ~es ~r 

terie aupé:nev.re. . • • sieur... gouverne.ment ooviétique a enlevé de la Türkofis et, à défaut d<> celU> • CJ, par Adj'udications, \'Cotes et 
L'industriel jnyjte la jeune fille a o~ Et a.prèa un Alenoe de .quelque du. circulation, J.es anciens YoubJoes aux • la Chambre de Commerce. , 

ter ... jaquette l)OUt faae, sans tardC'I", rée, pendar>t leque M. Lavergne, extrê- quels jl a subat.itué, à partir du Ier Article 27. - Les contTaVen~ions achats des départernents 

Le traité de comrncTCe turco-suédois 
a é:é prolongé du 1er mau 19 36, de 
10 mois, jusqu'à lin décembre 19 36. 

une épreuve d.e eténo. mement confus, tient à 80ll tour les yeux mars 19 36, un nouveau rouble dont la au ,présent règlement eont passibles ff'• . J 
Il ne semble ·J>IU in<Üflérent .-leva.nt bamiés. la jeune hile ;repren.d hardi- valeur est de tloio france. dea peinea prévuee à l'art. 1705 ad 0 ICle S 

le c-a(7~ découvert. et :il pose oom. - ment . L • • l h S h d h l' 
u•v w- j ' es prév1s1ons sur a OC. uival>t Ca 1er CS C argoes QU• 00 

p)ai nunertt eon regard sur es m.a.1.ru• - Monsieur, je vous rappelle que je 1 Los J>TOC.ès . verbaux de contraven· p('ut se procurer à sa wccura.,Je de Ka 

et lea bras nus. • ui• venue !)OUI mettre à vollt>e eervice nouvelle récolte lion drossés par les Türkofis ou les bata•. l'admin· Irat on du monopole 
Cependant, la jeune fille "est a ..... mes moyet1t1 de sté~'Phe. Or, je Chambres de Commerce font office de de• tabae<1 met en adjudicauion, le 2 

!lC et elle enregistre. avec Wl ~rtt:C crains qu nous n'ayons un peu ... dé- L'h.ivcr. n'ayant . P~ été ri.go~eux, base au procès ju9Qu'à 'J)'l'euve du con~. avril 1936, 26.900 rubans. 
lm;pcrcep bic, r étrange ktttc d ~lai· r&illé depuis J' épreuve de tout à !'heu- cette ~mee, on prevo&t ~ue ]~ recolle traire. . . . • : La même administration. d'.1près ca 
tes Jn8J)rr.ée par la circons.tancc. w.s. re, qui n'a paa êité concluante. Vota sera trea abo~ntc et d~ ma.in~an~. .L\rticle 28. - _La d.ir~tlon ~c .. 1 hier des charR".es. que lon peut e pro­
cr_uand el!" es; .P"ée de r~ci:~:, ~ 1>laira>t-il de me dict.er une nouvelle la Banque A&r1C<>le a prui """ d1S!>OS1• rai• du Türkofis la1t exammC'I" !"" tra· curer à ea oruccur<~le de Kabatas, lllet 
ucule, trea lc:Rettment lettre d'alfairee ? tioruo. rnux des commi=?ns de. ~on trole -pa~ en adjudication, le 3 avril prochain. la 
emphatique : l _ Oui, vous avez raison. \leuiJlez Ju:K1uÏCJ, la me:i1lCurc récolte en des spécialistes quelle desi~ne et. qui 1 fourn.ture de deux élévalf"Urs pour hu' 

- Monaeu.r, j'ai hien reçu volTe et· noter, made=o-Ue... Monsieur, 1'ai Turquie a été celle de l'av"'°'t derruè- font de tempo à autre <;Ie; ''."'pecllon~. J mi.lie livre•. 
trc. Je wis tout disposé à traiter avec bien reç.u votre l.ettre. Réflex.ion fa.i:tie. r.e année. Article 29. - Les délegue~ des n: 1 ,. ,. ,. 

VOU. Je ne demande qu'à VOWI doft'' je ne croi. pas devo.ll- traiter avec vous. Elle sétait chiffrée à IIrois miUions gociants, ceux des dc>Uanes et !~ pre- L'Ecole d'Agriculture d'Istanbul ,. 
aati faction. Je Ml~ dans les ~c:J: J' entrevom tot.1tes sortes de difficulté.•. de ton.ne.. de blé do.nt un.e grande pair. I •id<>nt des commis~ons de con trole ne' met en adjudication, le 19 de ce moi>, l 
res dispositions d es.prlt. Les d1f Nous tr.aversons des temps fort diffici- be a pu otre expe>1tée. 1 recoivent aucune retr.ibut.:ion. . la fourniture d'un mo:ieur 4 Diesel > 
t·és habituelles »a1>laniTont. Nou.s m~· les. Les affaires sonb dans le mara,... Ainsi que le blé, les prix de l'orge Les eJCPerts attachés aux cotmnlll • de 22 HP à deux cylindT<•s ?<>Ur 1920 
chons vero une ère de pro•i:>érité in.oute. me. D'aLlleurs, certains traitée me lient. oont aussi en bais.e, en prévis.on d_'un<: uono de contrôle de Trabzon, Samsun, livres. · ' 
.Je me eeM plC>ln de co.nfianc.e en un J'aurais voulu vous acc.ueillir favore- bonne récolte. Comme seconde ralllOn, ltl.<be>]u et Jstanbicl reç<>1ven•t ~ne .•n· 
e.venir immédiat. li ne faut pas cnun- blement. Je ne le puis... il y a le fait que vu 1e beau tem"PS le el.emnité fixe établie par la d1rechon 
dre d'entre-prendre. quand on &e nt Tandis quÏI parle: ainsi, avec quel .. bétail a pu se nou.l'ri.r au deho.rs, con .. ' générale <iu Türkofi. 
entrainé pa.T l'espotr du succès.·· > . ommant, ainsi, moin:s d_' orge. 1 Dans les au tires ports d'exportation, Mamtenanrt le monsieur reste désem~ que f1èvr:e, en ma,.c.hant de long en l 

d . lat"•· sans la r-airder, la jeune fille Les pr1·x des ol1'ves 1 !)OUT rémunérer "" expert•, on perce-, paré : e:t il cherche l' occa...on un re- ~ ~ vra du lot expédjé <Üx piastr"" par cha· dre•••ment -·· la ph~.·· onomiie ...le la a posé son papier et eon crayon, s'est h 
_.... .,.....__. _,-.... '1 Au cour.s de ces derniers joUTtS, les que grande caisse, cinq piastres par c a-

1 

coUaLuratrJce, qui ent obstinément les levée et commence à mettre ees Si':'ants. 
1 

ch 

Yetix baissés. Il "arrête, la voit, s' appToche. lis !tJC Prite.de50~~: 0:~t i::ss~· Gemlik et 1 Q: ::~:etca~~h~~~se PP~;:s ~:C d~: 
Enfin, M. Lavergne ac resœ..isit à moi.. regardent tous d.eux avec quelque tris- ' d • 

é PUJ·8 , ,·1 }'.;de a· mettre oa 1·aqu~# ec.a environs, dqi achats ,.·éleva.nt à visée ern eux,. ti • et d'une voix ---
1 

......iirée : tesse --- ~ A 1 30 Il d · •u 
"""" ' , 85.000 kiloe. rtic e , - est e Tljt\leur, • 

- Alors. c"eat bien cela que je vous te.. La production 2'.'ayant JP&S été a .. moment àu chaTgcment ou du déchar· 
avaa <Lcté l Où avais-je l'co1>ri.t ? lJ Y a Mademoioelle, je suis couvert de d · d · d la 1 

bondantc cette année, Ica négociant• srement es c~. e se servJr. e P • de• moment.a. mademoiselle, où les hom confusion. Et je voudral:s VCMJa .d.eman# f • · 1 ne 

Théâtre l\1unicipaJ 
de Tepe ba;;i 

l11anbul 8el1diq1s1 
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111111111111111 

1 

à 20 h1•11r•·~ 

FAUST 

Création.s d l'Etranger : 
Banca Commerciale llaltana !France) 

Paris, /lfarseille, Nice, Menton, Can­
nes, l'tlo11aco, Tolo!a, Beaulieu, Monte .. 
Carlo, Juan-les-Pins, Casablanca, 
IMarocJ, 

Banca Co1nmerciale ltaliana e Bulgara 
Sofia, Burgas, Plovd11. Varna . 

Banca Com1nereiale Jtaliana e Greca 
Athènes, Cavalla, Le Plr,e, Salonique, 

Banca Commerciale Jtaliana e Rumana. 
Bucarest, Arad, Braïla, Brosov. Cons­
tant2a, Cluj, Galato. Temtscara, Si­
biu, 

Banca Com1nerciala Ital#ana per l'Egtt­
to, Alexa11drie, Le Caire, Demanour.: 
~lansourah, etc. · 

Banca Commerciale I!aliana Trust C'JJ 
1 New-York. 1 

Banca Commerciale Iia•tana Trust C11 
Boston. 

Banca Commerciale Italfana Trust C11 I 

Phlladelphta. 
AJ/UlaHons à l'Etranger 

Banca della Svtzzera Itallana: Lugano 1 

Bellinzona, Chias.a, Locarno, Men­
drtsio. 1 

Banque Française et 
l'Amérique du Sud. 

!en France) Parts. 

Italienne pour 

(en Argentine) Buenos-A'Jjre1. Ro· 
sarto de Santa-Fé, 
(au Brésil) Sao-Paolo, Rto-de-Ja-1 
neiro, Santos, Bahia Cutir'Jlba,' 
Porto Alegre, Rio Grande, Recife 
r Perna1nbuco). 
(au ChiltJ Santiago, Valparat&o, 
ten Colombie) Bogota, Baran­
quUla. 
(en Urugua11J Montevideo. 

Banca Ungaro-Italiana, Budapest, Hat. 
' van, Miskole, Mako, Kormed, Oroi­

haza, Szeged, etc. 
Banco Italiano (en Equateur) Ga11aquU 

Manta, 

Banco Italiano tau Pérou) Lima, Are­
quipa, Callao, Cuzca, Trujillo, Toa­
na, Molliendo, Chic!ayo. Ica, Piura, 
Puna, Chfncha Alta. 

Bank HandlOWIJ, W. War!2avte S. A. 
Varsovte, Lodz, Lublin, Ltoow, Pozan, 

Wtlno, etc. 
Hrvatska Ban.ka D. D. Zagreb, Soussak. 
Societd ltaliana dt Credtta ; Milan, 

Vienne. 
Slègt.' d"L%anbul, 
Iazzo Kamkoy, 
44841-2-3-4-5. 

Rue Voyvoda, Pa­
Té.léphone, Péra, 

Agence d'Istla.nbul, Allalemdynn H:ul. 
Direct.ton: Tél. 22900. - Opérat,IO!lll gfu.: 

22915. - Portc!eullle Doownent 22903. 
Posl.tlon: 22911. Change et Poirt. : 
22912. 

Agence de Pérn, Jstlklâl Cadd. 247. Ali 
Namlk Han, Tél. P. 1046. 

1 ~"'' .:;:;;,;:'.;:,:;' ';";.,. Go•o-11 
ta, Istanbul. 

SERVICE TRAVELER"S CHEQUES f0 r,menit <Los .. etoc.k.s, d'olives de, ..... t".orn1e p. ou_r ev1ter que ee cai!l~ 1 mes Ica PL\19 sérieux ont d~ ah.~nces der pardon, humblement, VOU$ wup.. - d 1 · j 
inconcevublee. Voua êtes ici depuis quel- plieT de n-e pas me mépriser. conde qualile q.u ils VICndent d or 1• o1cllnt COJn<:"ees ,palaT d~ ~es. d La ma 

d oaire de 7 à 8 ptrs. le kilo. ap1>art1ent a uecticm e ~ Nous priona 
001 

que minutes, et j ne me ren • pas - Non, je ne vo~ mépr' e paa. ch d d '"'} •·1 t 

compte exac~n1ent de tout ce QUI est Voua venez de faire un effort J>üiuant ve~t!:n~b= : ~W:trd·~J: ~::t:. :;::i. mar an c .e contro CT 81 en ee 1 ~0ve1:tdu~Ja1adf~u1·n11:écnr. · e 

", "'1 ' " "' Ill 
1 1111111111 

Tr1tduit pnr 
l'E1' l IJ A BE!lll I 

GOKN!L 
cnrretpondanb 

que •ur un MU] , au VOU9-mêmc. Je vous aime mi~ux • 1\ icl 31 Le • • '- t •· -.--- ..... "' ""' 
entre avec vou.. ~ vea, JI s'ensuit que 1e kilo d oJ~ves_., """rt e . - pr~nt 1'~1JC'men ------~.,,,,======~""'""""""'=~--;,;.;.,,..;;.;_,;;,;.,.;.;;,;;;;.;,;;;_,,__, ____ ~._,...,..,,, J\-1ais le Joli visage reste ferme. qu~ tout à )'heure. qui ee vend à 8 ptra., fa.it revenu a rntr.era en vigueur à partirr du 21 mars 

_ Ma.demoioell.e, voue a.bu..cz d.e vos - Comment cda ? 32 1>lrL le kilo d'huile d'oliveo eens 1936. 
avantages, et votre élence T_end ~ con - Ceet que si. .tout à l'heure, voue compter Jee aum-ea frai&. l)()(':Ulllf'11ls et trnfl(ls 
fcssiC>n complète. Pourtar>t Je ~ra·~drais me berciez de cette douce chanson Qui, Les exportateurs d'oeuf s L'accord de clearing 
de vaut froisser ou de vous deplatre 51 parfois, captive les fem.m;e. vous ne 

Ïessayai• de vowr traduire le tumulte m·entramioz pa• sans inqwetude . .le ne et le nouveau règlement turco-allen1and 
de __ pensées. . l)OUVais pa.o m' empêchC'I" de v~. ~e· Art. 1. - La Rcichshank, Berlin, ou· 

MOUVEMENT MARITIME 
LLOYD T~IESTINO 

Gnlula, :\ll•rk••z llihtim hun, l('I. -i'l870-7-8-n "~ • l'· Vowr n ®ez Lea n""""'ù.nta exportateur. d'oeuh _ Rappelez-vous, monsieuT, que J ... douter comme inconnu. -"'- VJira sur ses L'VTeS au nom <k la Ban .. 
-d d 

8 
vos , éducteur peut.être perfidie. A ae sont réunis. h1er, au Tfukofi~ pour C J d ] R' bli d T HOl..Sl~NA purtiru jue1li 1:.! '.\tnrlil à 17 h. }'tJur Buurg1t.z, \"nrn , Consluntzn, Odasaa, suis venue pou:r vous a1 CT an QU u.n fil: • • -pae de"üb~- au -·1'et des disposi-üons du Que entra e ie a epu quie ~ ur· 1 l'ruh .. un, ~1lm,11n. travaux ... m-1-ment. présent je vois devan~ m~ non 9e:U- ......... ..... QUiie, à Ankara, un compte c:A> el un 

'""" 1 b Id t t --ux m-- un •• k] ment con~emant le con· ,-..__ 1.o pnquehot poAte QUIRINALE 1111rt.lru )011111 12 '[11rs à •>tl 1 •. 1•rJ:'.,·,, ... , P<•ur - - C' ••t ·-·•. Et nous col a oreTone le ment .un &<> e. v.c. o~"": • ··~ nouv..-u r ... .., e "' com~te pécial c:B:t. La Banqu.e '-...ell.• r "v l,h .. .. 

DEPARTS 

"""" .......... e vainqueur ·1.c de,. n., .... ,... Pirée, Brindisi, Venise ot T1•Jeate I.e l1ttl•nu partirK de'i qt1Kl~ ile 0Hlnt&.. ensemble en de. J·,...,,!fnOes laborieuses:. et homm-c, un ~oux et un-~ ' . tro oeu traie d• la Re'publique de Turquie OU· Al l\A'°O 1· 11 •t il 1· 1 1 
- E confiance C ' d' ~ · t ' , " 11nr11nl 8nnH'1 l · l\ ura 1 • • pour :-.a 011f<1uo, ~l~telln, !" 111 ,·rri•, I· \•

1
·r·'e, b . d Je '"ou• ,·n·tallera·i b1en. d 1u· ... e t J1llC vo1Cl en ertai.na enwe eux ne pairaiiaeen d 

1
. .1 u .. u 

1en ouces... . T ... "' e · i-mem · vrira e .on cô~1é sur ses ivres un com,p. PE\trns, Brindisi, \'anise et 'friestu. t' d . Et puis je vous donne .. près de vous. Pa• en êtr.e atisfaita. te cA• au 'flOm de la Reichshank. Les 
a, ev.itnt m~t. _ , Vous !)OUT• oJd · 1 · fu_1 p.aTfoi, La qu,eation La plus importante a été lli1:HAS-O partirn tnercro11I 1-1 \fers ll 17 li ral

. un tra"a•l interessant. - Le !t at Y'lC O'Ti-eux '" , ,;:omntca ne produiront pa1!1 d'intérêts. 0 1 ·1 ,... ,(_L' 1 •· 
V avez d · 11.e Qœnt à l aoulevée par quatorze négociants, Qui "' a atz, Brai a, • ruutzon~ e ~..,an11ou1n. 

rez faire certaJnea lett:e!'I:, .o~ décourali(é, .1!1a emo1ee '. il v·e t d; n.e peuvent ei1tr6r dans cLeu.T avoir du Art. 2. - Les importateu.rs de JDl\T.. AVgXTLXO partira lundi tf) 'l1t.r1 A 17 h. "o~e brevet .. -L-jeu-r, JC CTOIS r h mme à l epoux et per.e, 1 n chandises d'oriarine al1emande en Tu.r .. 
" ~•"'" 

0 
' "- •• '-"blesse chef des eltpo.-tationa d'oeufs qu'da ont ~· loue •I Gllna•. 

'
' br t ''OUS donner un.e preuve a.e - i-w. ' quje et les im~r tat-urs de ma.K.handi. 

- ai mon eve "' 1 f d'En Haut pour laites à deotinAtion de l'E.apagne. ·y- ~ C'AL!lr;A partira Merna<li 18 ~l•ro à 

pour Buurp;ns, Varua, <:on111antza
1 

Sullna
1 

puur J'lr~e. PatrRs, Kaple!. Mtlrseill~, Buret~· 

0 · Q ~• charme de Pus ,,our Il noua aut un ec.ours . , 1œ d' oiri,.,.·"'e turque -n Allemaane veir .. 

1 

1· (' 1 ·1 
- u1. Uct . ll!U~.. E . • t t ému Qu une Il eflt, en effet. à noter que )'argent "' o .... .... Su ina, n' at z, Bra.1 a. Une ._.,_ feme qu'une insl:!rtlcbon ,...": vaincre. t Je au.18 ou TOnt respecJ:ivemcnt. dans leur mon .. . 

Joue ·d' -- -~nt aff1· · · ai eouve-~ rée.on bloqué en Espagne, au crédit des .né· 1 F .. ~.ïCIA pnrtira rnercrE\dl lU Mar à lï '• po1.r Ca.valla, !-'alonl
4

ue, \role, le PirtS.-, ' T ~ -· • eea ~· ....., che"re image, qui ma ~ri. • na1·e natio· nale, '- val-ur d- ces marchan- n 1 1 
neure r ou~""" .......,. , · d Ja d 1 ·• gocianta expartateurs, at.teint 150.000 œ. "' ""' Pa,ra8, Santl-"tuarsntn, Br ndiM, Anconu, \er\i!'I~ et Trltl11te. n;..... To·- J- p]ai!iÏrs dfl:hc..ab e forté _pe.n ant a guer:re, ~lu comme d:ses au créd'• du com1>t- «A> ouveirt t c 

- .. <> ._. • d Lt """ .._ Le paquti •ot poste ELIO pRrtira j1Ht•li lU Mara Vte . • lect"- conversations, voyages, tombée du cie.J. à tme rmnute an~e- qra, pilr chacune des banques au 111om de 1 1 Pl 6 a t dl 1 V 1 T 1 L 

17 h. pour Bourgaz, \'llrna, Cunste.nt~a. 

• -- · Le com.. ... ..... ,,,,,t-'n.- Dea démarch~ aeront faites au-prèa fi r e, r n • , en ae et rteate. .e ateitu 
O<ennent un gou ~ elk. I ·1 de qui de droiL ~· ~ 

ài :tU h. prUcu'l(~S pour 
partira 1Jea quate do "t .... ru..s exq\llS. r-u~. pouT me ,., ............... "'~· J'autre banque et -ont libérés n.•r ~, Galata. 

Pa.gnon d'une telle femme ren~uv . . Tout en échan~eant CC$ -paro es, 1 s fait de leu:ra obligations d-c pa.Ïeinent. -·-·-

r-etrempe dans la commbunaul tf a::~; ec .ant ra'Pprochés doucement de la La pêche du «tor·i}<» ATt. 3. - Les c;éanciers seront pe· ~sr,·Jce t.·01nhlnt1 ave'l le11 luxul'ux pRquehot de" ~ooiéttS8 ITALIA et cust'Llf'U 
-lie, Mlx horizons m<> 

1 
ea, . porte. Et ils comprennent Que le mo- yés de r>at1t et d'autre da.n. la monnaie Saur v•d•tlons ou rotard• pour le quais la cun•p•Knie ne peul pao ôtr• tenue reopon· 

l>hYt1Îqu.e qui risQUcra.-it di!' ~ ,-esstl a!.l'"!: ment eat veinu de terminer un entTet:i~n La ttemaine dernière. la pêche des nationale de chaque pays, au couT~ du iuthlu. 

Que di~·ie ~ La physiodnomll'"'e e. ee-mt la AO.S .CSPoiot'. Une '\'iv-e ymipathie p-cut c torilc > a été très a.bon.cl.ante, 1 jouir et dans la mesure des dlsponihi- l .a Con1pagnle d~livrt' de• hillote 1li11;'1t•l9 }llltll tou" le11 porta •!u NorJ, ~ud L rentrl'I 
ine Teflète les richet>56fl" amto,ui"ouire !.e3 att-irer l'un VeTIS l'autTe ; elle &em.it Deux bateaux grecs o~t quitté e litée du com·pbc c:A> de chacune des d'An16rlque

1 
pour l'Austrolie, la Noll\'Olle Z~ltt11de et l'l~xtrênie-Orleut. 

beauté •'allume d'une ammeE . p]"1ne d'embûch~ et .n'aurait point d'is· port après en avoir chargé, bantlu.e3. La Cornpagnie d~livre •lea billet1' ruixtes pvur ls par ... ours l,Jlarit.ine terrestr•· Iatanbul~ 
f 

· t, "eUTS t puis.·· Les négociants intéreas&a 9C aont a.· Art. 4. _ Le compte spécial C'8> Paria el lste.11bul-l.undre1 .. Elle d~li, rt' ausar h,, billut11 de l'Aero-1<~ 11 preitao ltallan!l pour bouvelle aux eux JO en . de· sue. d Ch , 
V J 

chose ma d 1 d dressés à l'administration os em1ns ouvert ~~ la R4!chsbank au nom de I Le Plr.Se, Athl•ne1, lir1nilh11. ous voulez dire que que ' Ainsi. ans a vtc, es contac.ts P8"S- ce ..,...... "' 
?nois.elle ~ . ·~ Je e-agers ouvre-nt bru9Quement des préci· de fer de l'Etat pour demand't!'r À la BanQ'UIC CentœLe <Je la République Pour tou11 rense1gtltt111ent11 s'ttdrtts!ior à l'Aw.-•n(·e lrdnôrttle ilu l.Jo,)il "-riK.?Jt 

10
, ?Jerk.es 0 • mterTOfllPY"-· , '"'t~ qu'il y ait dans lea wagons des installa• ~ Turquie &eTa al.i.m-enté pa.T un prélè· Hll1th11 llan, (1alata, Tt11. 4-17itt et i\. B<Hl U1i.ea11 •le t'lira, 01tlatn-Sorav, f41 J4870 - ui, vous m avez .!L!.menta .. p:ces a nos co es, comme pour noua I ._ d' • f 

L-vet = 1 1 d · tions pbc.ia es ~UT permettant expc- ,-ment 
1
• ~··nali.er de 30 ~ e ftttué n-c Possède que mon r::rrrc .. b ·1 rRP'Pt er ~s an~ere qw nou entourent .. ..... ....... 

. '-t n::15 ff n .. · .. 1 . ,_ La din du poisson en Anatolie. _,.. j.. montan~ ~r•.!... u crédit du Tc,, ot mon · truc.taon n ........ ,...._.. el nou exciter a a vu~imnce, jeune .... - u,, ........ ........,. 

lante. . Il e' fil!• tend la mbn : il la l)re .. e avec un Les huit derniers articles comp.le •At. Cc. fond de'VTont, à Ja d mo15' e Qt nd I' '-- d demande de la Ban<1 Centrale de la - Q~I avantaste. ma e f. e peu de te resse ~ aoan onne avee f 
avantage 1 \'éritabkment. la emmLa déci.ion. Ils écl.an<>:cnt un dem.i.,. ad;.,u du règlement sur les ŒU S République de T quie, être converti•) Ho-117 'l'élé11h. \\792 

· f d"'" - ·n!Jtru\te 
1 

L · • E J en toute autTC d :vise. nécesaaj?'e pour na que a.me etr.c e1 J _·1 dans un u tJme soun:rc. t .a Porte ~ I' b't I 1.-· l)lll 
. urs qt=qu<> "- l" 1 b • Commission ( ar 1 raue,- ns- leurs de~tinations )>topree et mis à la lléparts ll0Ul' \'npt'lll'S C:ompannh•s 1 ~.. .l'S ea.cnce livresque terni touJO ,. referme, m!;l.i-0..nco 1que, sur a reve et I u (aauf lmpr6Tu) 

Peu le !)Ur éola.. de la beauté. LeLa• gra· légère aventure. 11e<'lio11. - Rétril.mtlon.--Pré- libre dl...,ooition de la Banque c=-le --------------·l-------1-------1_: _ _:,...::,:.:.;_~-

FRATELLI SPERCO 
Quais tltl G~•lata Ciuili llihtlm tian 

~. ulen.t ;~uir librement. na· cuutlous de b République de Turquie, l!>OUr tous Anvers, Rotterdam, .\msler- "Oreal• ,. l-0mp•guie ltoialo act. dans te port 
ture div.inc dépaue les embelUssement~ Nos lecteurs ont connu. au paie!111 enta de lia Turquie .u.r k territoi- dan1, 1Jan1bot1rg. ports d11 llhin " lf1TnH'• ,, ~~;!~~~•i:e \~:p. vcr11 lu 18 ?tlars hurn.ains. La naïveté méme ttJt !ouven fl\11' et à mCSU!re, les articles du r•e a, emand. 
le plus irrand chaTme, Et l'homme le nouveau règl..ment ce>ncema11<b Art, 5. - Si les exportations de la 
t>lus !instruit red-0ute plutôt comme une l'exportation de nos oeufs.. En Turquie en Allemagne ne aon.t paa fac· 
rival~ ou une adv~ la comp.agn~ voici la eWte et fin : turées en Reich!IIl'l.3.3"k et les ~xporta· 
Pr6-i..euse qui k diocute,.., au lieu de Article 24. - L'atl{ent provenant de tions de l'AllemaRr>e en TurQuie ne 

Rourgaz 1 Varna, Cons 

.. .. 
ntza 

•I 

1' lle1·1111a ,, 

oi llt·rc11l,.1 • 

a\\bandonner en toute confiance à sa la vente des étiquett.ee. ~ d.c la déli .. sont pas facturées ,..n Livire. Turques, 
PT<>tcction. Oh 1 lat f<emmes «im'Ple• vr~ èeo certificats 8Cllt à ~yer lee ICa paiement &eir<'nt effectués, en ~né· Piré~. l!ars., Valenee 
l\eront p us aimées 1. · • e:ppointementa des ex:perts, désignés pM ral. 8UT .basf"' d"J cours officiel mov~n de 

"/Jclagot1 ~llar y" 
l ... iv~rpool " l.yo1i1 J/,o·u ,, 

.. " 

" 
Nippou Îlllt'D 

l{aiaha 

vers le 12 Mars 
vers le 24 ~!ars 

vers le 23 -'!ars 

c Mademoioelle, ic &ci! !"';' ~~ .vou• le .sièg,e c:entral du Türkofia et le eol• la monnai• étran11:ère en queation tel 
CTÜr de paTeils di9c<>Ulll; M'."'" 1 ai b~- de est employé 'PllX celui-ci en vue de qu'il e t coté à Berlin ou à lsba.nbul. ,...,.,.._.,.,. ___________ _. __________________ _,-..'..;-;;... ____ __ 

aoin de m·épanchc:r el 1e n oae. · · :>"" développa les exportations. ATt 6, - Les •èRtrmenta des acha.to ·· ' 
vra.rn.en1. vouo m'intimidez ... Je n ose COLLECTIONS de vieux quotldlellll d'Js- Article 25, - Laa déciaian dea oom• de marchandieeo et lournlturea qui ae- C. 1. 'I' (Compag-11ia ltaliana Turrsmo) Urgarn alion Mondialtj <le Voyages. 

"l~ima .lloru,,,, 
vers le 20 Avril 
vers le 19 ~!ai 

tn'adr.,_,. à vous directeme,n~. et voua t.anbul en langue trançalse, des années miMiona de contrôle. 11<>nt donnôee à ia ront effeetué9 par Jea Gouvernement, Voyages à forfait, - Billet8 ferroviaire~, maritimes et aériens. {JO o
1
, de 

drre ce que je voudnu• ventablemen 1880 et antérieures, seraient achetées à un maiorité des voix, En eu d'égaJ1té dea les Municipal tés et toutes autre. insti· r'édt<cliou •ur lt1 Ch'min• de Jtr lto.lit11• 
v~ .. , di're. > • à Be o~IU> a~ec v""x, --11e du -.,.· 1·d-t compte clou· tutions publiQUie4 seront soumis eux con- li n•

97 ~ Eli bon prix. Adresser offres • 'I 
5 

' u• """ ~· -·· S'adresser à : li'RATELLl SPERCO: Quais Je Galata, Ciuilt Ribtim an •<>-Alom, il la regasde, une minute.. e _ _._ et !ndlaltiona dœ années IOW curl.2~ ble. dilions du wéeecit accord. T,J, 
24479 

aoutient 8011 regard avec yml)athie. Il .,._ Article 26. - En ca do désaccord Art. 7. - Seulea Ica t:nalChan.dioel!i 
J~, Prend la main. Mais •on geste a llU. ' • • 
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visager, avant tout.e autre .90lution. la 
guerre ; mainten.ant. tout dépend du 
développement d.es conversation.s q'l.u. 
vont s'engager. Da.na cette :phase nO'U­
V"elle Qui commence, de qui I' Angleter­
re prendTa·t-elle la part ) C est là le 
point crucial de la question. 

Feu l'amiral Beatty 
Le 15 novembre 1918 ... La cabine ment le commandant en chef. 

de l'amiral à boTd du Q.-n Elisabeth. La controve""" a été longue, animée, Istanbul 11 Mars 1936 

A la veille des entretiens de Londres ... La parole qui sc:ra prononcée Pa.T 

Londre.o, 9C>Ît par Le canal de la réunion 
du conoeil de la S. D, N., 0<>it pa< le ca­
nal du cabinet Baldwin, aura une gTU'I· 

de imPorl'ance. Cette ipaTole ex,-pliquera 
tout, fixera tout ..• > 

Ameublement d'une opul.ence discrè· en Angletert'C ; elle durre encooC. Nou 
te, comme il sied à ho.rd des naviTes de ne nous avisCTon-s ipas <le la traru:.her. 
« Sa Gracieuse Majesté >. Sur une ta- ici, en quelqu.es lignes. L'ardeur mê-
ble est un modèle en miniatu.Te du Lion, me qu'elle a revêtue indi.que en tOUJt cas 

- -(Cours o fll c i<> ls) 
CHEQL'ES 

CIJtut<I 
021.~ii.­

o.~.JW. 
12.00.-
10.01.~ 
.j 71.67 

8,3,!!i Il() 

--~·~---- le cro.iseur de bataille qui mena si r-é- Uill.e chose : c'est que le Jutland ne fut Londre1t 
solument l'action au Jutland, qui vit pas une victoire. A Trafalgair, il y eut New-York 
coule.r autour <le lui les unités de son aussi deux chefs, mais il n'a jamais étié Paria 
escadTe, un.e- à une., œins a·b.andonner question, ,pour au.tant qu.e noœ ta - .Milan 

Ouverturo.l 
621.2.5 
O.&l.2J.-cQuoique la Ftance et !' Allema~e 

n'aient pas des vi9ées SUT leurs tcrr:itoi­
TCS respectifs. co~tatc le Tan, leurs in­
térêts qui ~ heurtent en EuTO'P'C sont 
multiples. La 9l.1Prématie éventuelle de 
Berlin .effraie Paris et Téciproquement, 
en raison de 1' hégémonie économique 
et pohtique que l'une de ces capitales 
pourrait étendre à r autre. Bismarck. 
déjà, le disait en terme5 foTt nets>. 

Et notre confrère de rappeler une 
fois de plus !'ensemble de lévolution 
de la politique d"" deux pays, depuis 
Versailles ju.sQu'à cc jour. Le Tan con· 
c.lut : 
cl.a démilitansation du Rhjn qW faisait 
1' Alle.m.a..gne 80'\..l.S la menace pennanen-
1tc de la Fiance, coniStituait aussi un obs­
tacle -permanent à la réalisation de ses 
visées au Sud et à l'E.at de l'Europe. La 
France <edouta.it que !' Alle~e. en 
procédant au rattachement de !' Autri­
che, put troubJer en sa propre faveur 
I' éqwtibre C'l>Topécn. En pareil cas. elk 
!le. réserv&:t de riposter pu' r occupation 
immédiate du R!Un de façon à prendre 
l'Allemagne à revers. Quelle que fut 
r activjté à laquelle celle-ci aurait voulu 
se liVllCr à l'Est, elle demeura.il. de mê· 
me, paTailysée paT le fait que .a.a fron­
tière de l'Ouest était dégarnie. De t.-lle 
ro.rte que la remilitaT:sation du Rhin par 
r A.Jlema~ne et son désir évide.nt d' é -
chapper à la pression de la France, 
constituent un premier pas veTe la réa­
Lî.oation de ses autre~ objectifs. 

Mais quand on di.9cute de toute ou~ 
tion européenne, il ne faut pas oub ;er 
que. dans la Ltuation actuelle, toute 
tentative d'un gouve'fnement quelcon -
que de revenir aux ancienne..~ querelles 
d'h~émonie ne ~rait p\u" tolérée par 
r op:rùon publique i.nte.rnaitionale. 

L'espTÎt qui Tègne dans l'Europe nou 
velle est celui de la paix entte les na­
tions. grande&: et petates. Il faut que 
tout pays qui a des p)aintea à fonnuler 
le fasse par !'entremise de la S. D. N. > ,. ,. ,. 

Dan.s le Kurun, M. Asi.rn Us, examine 
l'attitude des divets Etats signataires de 
Locarno. En ce qui concerne l' An2'le -
terre, il rappelle le texte des récentes 
déclara•ions de M. Eden. Le gouver • 
nem.ent britannique condamne le 
ge<te de ]'Allemagne, rn&.1$ il e lime 
que, dians l'intérêt de la paix, il ce>n -
vient d'examiner es proposmons. 

L'attitude de la. France n'est pas Ja 
même. M. Flan<lin poee le ~lraiit des 
troupes qui !t<>nt entrées en Rhénanie à 
titre de condition piréa1able pour toute 
négoc.ation. La Belgique comprend la 
R"J"avité de la situa.lion et hésite entre 
l'Ansdeterrc et la France. 

Quant à l'Italie, ses pensées ~ont di­
rigées actuellement beaucoup plus vets 
l'Afrique que veni l'EuTope. f.Jle se pré­
pare à eubordonner son couit en ce qu 
a tra:t aiux proposition qui lui seron,t 
faite!! de Pa.ris et de Londres à l'obtcn· 
tion de la pleine liberté d'action en A­
frique. 

D'ai!leu11s, la que'.;tion abyssine pas!~ 
au second P'!an ; celle du Rhin con ti­
tuc Wl. danger plus im.minent. 

... Ainsi que nous l'avions déjà écr ... ~. 
leti de!"tinées de la paix ou de la guerre 
dans la queSot.Îon du Rhin eont entre les 
mains de l'Angleterre. C'est pourquo~ 
il lui ~ncombe, ainsi qu'aux Etats qu" 
!!ont de .eon côté, une tâche iinternatlo~ 
nale très importante. Il est trèa désira­
b le que la Franc~ s'entende avec ce!'! 
Eta.t9. On sent quie ce n' eat qu'à cette 
condition que la paix pourra être !au ... 
v.og ard éc. 

M. Yunus Nadi n'est pas tendte pour 
la France. cCelle-ci, écrit-il, dan~ le 
Cumhuriyet et La République de ce 
m.abn, qui a sacrifié à se. ou.cis privés 
le.t nécessité.1 découlant de la sécurité 
collective, ne fait que recevoir auiouT­
d'hui la punition de sa propre conduite. 

Toutes le• fois qoe, dans la question 
éthiopienne, l' Anglieterre avait insiaté 
en favewr d'une action énergique con­
tre la violation du Covenant, la Fran­
ce, en pensant au pacte de Locarno, ne 
voulait pas perdre l'amitié de flta·Iie, 
et refu~.a.it d'adopter une attitrud.e déci­
!tive. Sembtable à un converti qui, aprèfl 
avoir .abjuré le Christ, n'aTrive pas à ee 
fa.ire agréer .par Moïse, la. F ranoe n'a su 
eoutenir n.i la S. D. N., ni l'Italie. Dans 
de telles circonstances, soutenir deux 
doccrjnes qui ~e con l·redisent équivaut à 
vouloir ten.iir deux pastèques f•ou.s le mê­
me bras. En J"'éalité. la France pouvait 
Appuyer ou la. S. D. 1., ou rltalie. Mais 
ne vou1ant n1 renoncer à la eécmité 
collective. ni à perdre l'Italie. elle a 
abâtardi et ~ propre sltua.tion et cel~e 
du monde. 

L' Allema~e en a profité pouT foukt 
aux pieds le pacte de Locamo, pen • 
d~t que l'Italie rit sous cape, en en 
é-prou-vant une v~sibl.e satisfaction. Inu­
tile de dire QU.C sous ce conlen~ement 
de l'Itafit>, se cache un sentimt-nt de 
v~ngeance qui semble lui. faire dire : 

- N' ek1:-ce pas vous autre!'- qu1 me 
ruscitez des difficultés dans ma campa­
~ne africaine ? Eh bien ! vous souffrez 
par où VOU!'J avez péché ... 

L'Europe qu1, dans &a fa.b!ess-e. com­
met faute Strr faute, s'achemine, hélas 1 
de son propre mouvemen.t, ~rs d:e 'Plus 
:Srrandes cata-s.trophes. 

Que peu,t-on fal.Te contre r AHema • 
gne qui a remilitarisé la zone du 
Rhin t Ptresque rien. o·a1lleurs, il n·v e 
pas non plus lieu de réagir contTe cet 
acte. Après tout, l'A1lemagne re-pTend 
Posse ion de .sa souveraineté suT son 
propre ter.ritolre .en mettiant dûment à 
profit l'occasion qui .">'offre. Ju~que-là, il 
n'y ,a aucun maL Celul-ci coni!oi'rte da115 
l'habitude que prend l'Allemagne de 
s' assu.rer tout ce qu' elJe veut au moyen 
d'un fait accomplî, et l'on peut crain.d!I"e 
que cette façon ·de procéder ne l'entrai~ 
ne. \Ml be.au jour. à une entreprÎ!\e qu'el· 
le ne pourra.il réali~or a:;nsi à la hâte.> 

,. ,. 'f. 

Pour M. Etcm lzzet Benice, du Za­
man, la situation présente trois a_-pects : 

J. -- L' attitud-e envers i' Allemagne 
des puissant~ signatafre!!t du trai.té de 
Locarno ; 

2. - La voie que !lluivra, en l'occur­
rence, la S. D. N. ; 

3. - L'attitude réciprnque de la 
France et de \'Allemagne. 

Tro;s questions qui semblent n~en 
fa::T'C qu'une: et qui.. en iéalilé. sont très 
d:fférentes ; la voie que suivra r Ans;doe­
ttrre est très mporitante dans les tro~ 
cas. Il est impe>ssibJe de Ietrouve'f au • 
iourrd'hu~ la même unité de vue et d'es­
pri qui régnait entre les sig-natajres de 
Locarno. L'lta.lie, l'Angleterre, la Ftan­
ce -et J'A1Jemra.gne ont une toute autT.e 
po<Ution qu'alors ; elles wivent une au­
tre politique et viaent d'autres intérêt.,, 
C'est pourquoi les pui!&anccs c:locarnis· 
tes> n.e songent même pas à O!>!?O~~r 

un front commun à l'Allemagne. 1 
Nous pouvons croire Que la S. O. N. 

est animée de l'idéal de faire ré"R"ner la 
paix dana le monde. Mais rien ne nous 
a d~montré que ce dé.ir soit pas.~é du 
domaine de la théorie à celui de l'ap­
µlication. Seule une Socié:é des Nationsj 
ayant de la vo!o111té et un plan, forte. 
basée surr l'unité de fo.i et de penree, 
POU'T1ait donner à ces princ'pes la viva-

Bibliographie -
• La Tu rqule Contemporaine• 

Que de fois ne noue est-il -pas arrivé. 
en présence de certaines publicationrsi é· 
tran.gèree luxueuses .et de fo.rme attra­
yante, de déplorer que les m.êm.ea mo­
Y''""' de propagande ne .ni-.nt pas <lm· 
ployés au service de notre pays, donit 
les ressources leont .si T.JGheia., si IllfU:!.ti.ples, 
et qui, pour tout ~e. e.st iBÎ c:photogé­
ruque>. Lors de la célébration du 1 Oème 
anniversaire de l.a. République, notam· 
1nent, lllll gros effo:rrt avait été fait ; on 
avait pubüé des atatistiques, d.es mono· 
graph.es, des études for.tement docu -
mentées. ToUitefois, ,La -préserutation n'é· 
tait certes pas en propoTtion de La va· 
lem et de \'jntérêt des text ... Ce qui 
nous manquait 8'1.l.Ttout c' étalt un. ouvr.a:ge 

de proportions restre.l.rut~. cond-ensant 
.en un min.îmum de volume l-e maximum 
de données pnéc.ises. contJTôlées, te ma­
ximum a\198l de ces images qui pairlent 
à l'intelligence aube.nt qu'aux yeux. Un 
bon croqui disa.it Na'Poléon, vaUit mieux 
qu'un long rapPort. Que <lire d'un bon 
cliché L .. 

La brochure QUI vient d'être éditée 
par la direction générale de 'li.a priesee. 

au mini'Stère de l'ln.térieur, sous le ti.b"e 
de cLa Turquie contem,poraine>. ré -
pond parfaitemen,t à oet objeotif, 90US 

les rapports Les iplua divers. T O<JS les 
renseignements sont c001trôléa et de 
•ource officielle. Et toute. les photos 
sont parfaites. choisi.es avec soin, lm -
primées avec a11t. Les cartes et les gra~ 
ph,ques sont e:x.pressifs. Bref. après 
l'anthologie des écrivains turcs contem­
porain , voici encore une oeuvne réalisée 
pat la direction de la presse qui fera le 
pl!\llS grand honneur à ses aUlteurs et à 
la Turquie. 

-TU~YAG 
SONT DELI CIEUX 

BREVET A CEDER 
cité voulue.> Les propriéta:lTes du brevet Ne 1686 

Qua.nt à la situation actuelle du con-' obtenu en Turquie en c:Laite du 2 mai 
flit franco-allemand. M. Etem lzzet 1932 et relatif à u.n c dispositif de blo-
Renice la résu,me comme su~t : cage en p08Îtion de fenn.Ellll.Te de f oh .. 

cLe moment psycholog:iqu.e pour lex tu.yateur des armes à feu automatiQUë!! 
p 1osion d'un conflit aTmé est d~ormaisi\ à prise de gaz > désire.nt entrer en ire· 

oossé ; pour qu·il puine se pyé!tenle'f de lations aviec les industriels du pays pOUZ' 

nouveau, il faudra un nouvel inc~dent. 1 l'-ex.ploitation de letvr brevet, soit palT 

c~cj ne signifie pas d'e.illell't'S que l'Al- làcence, soit pair vente entière. 
lem:igne et la France s'en.tendronl et ee Pour plus amples Tenseignements, s'a­
t~oncilieront ceTtainement. Mais Le mo dresser à Galata, Pe~embe PazaT, As­
mEnt est passé où eHes auTaient pu en- Ian Han, Nos. 1 -4, au 5ème étage. 

la lutte. La maqu.ellle est ipJaoé,e sous chions, d'une contirover« entre Nelson Bruxelle1 
un portrait en pied de Neloon. Dans ce et Co\\ingwood. Les querelles sont le Athènes 
rapprochement, il Y a tout un symbole. lot de la défaite ou tout au imoin9', des Gan~ve 

Des hommes aont .debout!. Après une ic-urnée3 indécises. Du mWns, Beatty Sofia 

t2.00.­
J(J 01.90 
4.7Lfi7 

83.87 ao 
2.<8.70 

64.illl 75 
1.16.97 conférence, qui a dullé deux jours. une a-it·il eu une sati.sfacni<>n qui fut re- Amsterdam 

d.iscuMion menée de pa.yt et d'autre fu&ée à son ancien chef : oelle 
avec téna.cité, ila ..c. quittent, hoid.c- d.e recevoir, comme nous le rappelicm.s 
men,t, en adversa.i~es de La V'Cille. non p]us haut, la reddition de ~a Hochsee 
rée.on.ciliés encore et qui trahis'9Cnt, flotte. Mais enitretemps, entre ces cieux 
trop visiblement à leur gré, le• uns la ·dates de mai 1916 et de novembre 

Pragoe 10.21.76 
\ïenne 4.23.o7 
lladrid 5.82.-
Berlin l.98 20 

joje d'un triomph-e qu'jls n'auraient paf 1918, un evcnement formidabLe 
\~arsovie 4.21.90 
Rud11pest 4.68.83 
Rucara't 100 51 .-
llelgrailo il4.75.-
Yokohama 2.65.b7 
Slockhol111 8.12.16 

~A3.7U 
(l.1.31/. i6 

1.16 97 
rn.it.ï5 
4.23 6? 
o.s2.-
1.!J8 ~ 
4.21.:Jli 
4.60 NI 

1œ.51. 
3.p5.-

2.7ij ~· 
3.J:Lld 

espéré si complet e.ux jollll"S sombres d.r s'était produit. L' Anglete:TTe, oblikée 
1916 et de 191 7 ; les autres la détre<ISC d'appeler les Etats-Unis à son tcide. 
d'une d-éfaite et d'une abdication qu'ils avait abdiqué en fa_jt, son hégémon~.e 
ont con5ekence de :n'avoir -pas méritées marjthne. Et les deux chefs de 1916. 
au!ISÎ totales, au.sel accablantes.. Jellicoe et Beatty, qui, tous doeux, s'a.c· 

CaT, parmi ces délégués, qui viennent corda~ent depuis dax ans à ·Prêcher le 
de fixC'f, la mort danis l'âme, }es con- réarmement de l'Angleterre, morts à 

DE \'ISE S (\ 'enles) 

clitions de 1la reddition cLe la flotte alle- peu de mojs de distan~ a\J'?'ont vécu' L.oudres 
mande, il y en a qui ont eu une paTt assez pour constater cette impuissance New-York 
honorable à son activité du'fant quatr:e sur les mers de la vieille A:ngletene, l'aria 

b · f · d Qui est officiellement avouée Pour le .Miluu ans ; ce se>lllt, a stractlon alte es com- Hruxellett 
f h 1 demier Lvre Blanc britannique. parses, a.ntoc e. girote.sque!I, es quatre At.h~nee 

délé~•és du c Conseil du peuple • et G. PRIMJ. . G , 
~- 1 8Dt''r'e 

du c Conseil des Ouvriers et Soldais >. """========...,====.,,.....,~- , SoOa 
l'am;ral von Meurer, qu.i !>'"é.;de la dé- J Roue de la Fortune- 1 Amslerd•m 
légation, et l'am.ira von Hippe.r~ 1' advc.r- ..... a J Prague 
saire de Beatty à Helgoland et au Ju- Le tirage de la~~ de l'Avlat!on a 1 Vienuo 
tland, qui a témoigné en toutes occa- t'!ll lieu hier au ciné « ASli>, de Tepebasl. [Madrid 
sie>ns d'allant, d" en>rit de décislon. Il œra conUn'llré 'a!uj()llll"(i'hui. ; Herlul 
d':ondücutable va lem. Le grois l~ de 35_000 Ltqs. e. été gagné 

1 
\"ar.01 ie 

Du côté anglo-américain, l'amiral par Je No. 718, dont des dJ.xièmes étaient Bu1lapeHI 
Beatty a présidé les d.ébats : Beatty, d€tten1US par le mécruniclen M. Niyazi, em- liucaretiL 
d,e·;enu commandant• en chef de la p~oyé à l'imprimer!I! de l'Eta.t, et M. Ka- Belgmlo 
Grand Fleet, po~te auquel il a Nccédé à ctrl, demeunmt à Ka.'!fmpa&. Le No. 29880 \' okohama 
Jellicoe. ga!:Yle 15.000 Ltqis. Les 750 mmnérœ qui Moscou 

Correct. rig:de, britannique pour tout ·PTécMe-nt ou SIUivent ce n11.U11.é!ro et se ter- Sto•·kholrn 
dire, il triom-phe avec imp1a~s-ibi·~ ·é. Pr.ut. miina.nt P,..'\l" o, gagnent 'Uil1 wmanti de 2 , '}r . , 
être. cependant, un o~~rvat.cur a'tt"f'n- LtQs. chacun. 1 àla<.:1J1ye 
1,if su:rprendrait-il run reflet de •on al· Le No. 19983 gaiiJloe 12_000 LtQs. Les 750 1 Buak-note 
légresse intime sur son visage glabre. :1ru.méros qui précèdein.t ou eu.Jvent œ llJU-; ~'ON l)S 
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l' lJ BUCS Cette floHc qu'on v'.en·t de lui <'.t:d-:·'!', k-- 1 
m,,,v et qui "" temt!nem!t par 3, gagnenit' Ocrnlers cours 

c' eft c !'a > pro.e, lon~~emp e~érée, um. amorti de 2 Ltqs Le d1xi. de l 
déltirée. convoitée. -éc · un eme ce 1, Bauka1î (au porteur) 

Et u.ns doute, songe~t-il en ce mo- n.urn no gagnant ~ta.tt détenn.Ji PB.T M. Os- j1 
'' Bnuka!li (no1ninule) 
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m•n.t aux 'Pha•es d,e la bataille du 31 man, àeme<UTa.nt a Heybellada.. , Régie des tabac• 
mai 1916, dont il fut l'un des acteurs Le No. 14179 ga!P'.~ lO.OOO IJtq,s. ;llomontl N•klur 1~; · d t ·1 d ..... ::lociét~ Uercos 
principaux, <t on : emeure, pou< ses BREVET A CEDER 1~irketlhayriye 1l-~ 
partisans, le hé:.ros.. 81 .10 

C'é;tia~t. ]ui, le prem.ier. qui avait ren- Le~ propri.é:tairct:;. du bTW!vet N° 1675 Tramways 
11

,,.... 
contré, ce jour-là, les croiseUTs doe ba. obtenu ~ Turquie en date du 2 mai 1 Sooititd des Qutü:t 

2
.:J) 

ta.il.le de la flotte allemande. L'engage- 19 32, et relatif à un c dispositif 'P<X1I' Régie. ?,SfJ 
ment avalt .été brusque et terrible. A- expu~ser le magasin et bloquer contcm- 1 Chemin de fer An. 60 oiu au <:01n1>t11ot -iJ 
prè4 quelques instants de bataille. le porairement l'e>btuTateur des ann« à; ~bemi11 de ter An. 80 o''O à terine ~~ 
Queen Mary saute. feu automa.tiÎques au mom~1t où la der~ CJnienta A11lau ~8; 

L'lndefatigable saute au.i... njère cartouche: a été l'l'ée >. dés:i.Ten.t Dette Turque 7,0 (1) a.10 

- Ca ne va pas, aujou.d'hui, avec entr·er en Telat ions avec les industriels ne~to Turque 7,ô (1) a/t ~ 
no!'t bateAux, rna·rmonne entre $CS d.ent.'I du pays pour J'ex.ploit.a.cion de leur bre· Obligations Anatulid (1) a/c 

l'amiral Beatty. vet soit pair" licence, so~t pair ventie UI- 1 OIJJigationa Anatolie (1) a:t •1 
.Et il ordonne c 25 degrés SU'T la tiène. J'lr~!"tOr Turc 5 U/0 I~,.... 

jl 
gauche>. La mainoeuv.re consiste ... à se Pour plus amples renseignements, s'a ... Tr4aor Turc 2 °/0 

1 ;· • >JI· 
rapprochetr enC"ore ,de il' ennemi 1 dresser à GaJata, Per~embe PazaT, As- ,.rgant _11ii,.... 

Il en 90ra ain.si durant toute la jou.rnée lan Han. 1os. 1-4, au 5ème étage. .

1

' 8i'r'lùt-Erzeru1n 11" 

·'" .... et toutle la nuit. Entre 2 1 h. et 2 1 heures Emprunt iotérieur •/c {.,lb 
28, Beatty déchargeait S'CS dernières sa!- BREVET A CEDER 180110 de H.opré•eutation •/.c 
vies, su.r 1-cis cuira~:sés allemands en re- Honl!I de Hepr~aentt1.t1on a 't 
tr~it•e, t~ndis ~ue: par~ T. S. F., i'1 adiu-/ --o-- j Hanqut1 Cdutrale de la tt. T.t:>-l -

''!'t Je!lic":" d a;nver a la rcecou<SSe. Les propriétaires du brevet N° 1672 Les Bourses ét ràn ère!' 
Beatty <itCe•ut dl ho~e d.c confiadnce l~e obtenu en Turquie en date du 2 mai 1 g 

Churchill. erruer se vante e a- 19 32. et relatif à un c extracteur pour 1 Clôture du 11 Mars 1936 
voi~ « découvert • en 1913 : il avoue. les a,rme.o à feu • désirent entrer en re-I UOU U SE de L ONOHES 
dans ses mémoires,. avoir été séduit 'P3l" l~tions.av~ Les indusLTieJos du pays pou,r I J"') 
•on mordant, ses raisonnements de c •ol- I exploo.tahon de leur b~et. soit =• )j. . l5 b. 47 (clôt. oft.) 18 h. (apr~s c_,.; 

de · Ch ~~ liew· York 4 97~1 4,9·,,., 
da.t > _ et ~n < marin >. - urr- cence, soit par vente esntière. j Paria 

74
.
91 

j.l~ 
clnH hent Jelhooe responsal:lle de cc que Pour plus amples renoeignernents, Sa· Berlio 

12
_
30 

l!:!S5 
le Jutland n'ait pas é,té un nouveau dresser à Galata, Per~embe Pazar. Ao- 1 

7
_
267

, !."'"' 
il . 1 An1"terdtun u ~ov 

T.rafalgat pout l'Angleterre et · voit lan Han, . os. 1-4, au 5ème étage. Bruxellsa l9.W7ô 21)~ 
et\ Beatty l'he>mme qu.i au:rait su et rpu., Milan 62.31 t}:.!~~ 
à la place du commande.nt = chef. TOa· BREVET A CEDER 1•.1i>'i 
liteT un pattJ succès. c· e~t ~à l'opinion Genève tl'>.1420 ., r,21 
de beaucoup de b<>lls eSPrits. Les propriétaires du brevet N' 1244 Athènea 62t. • 

La thèse con.traite a au û ses paTti- obtenu en Turquie en date du 14 mars H OUR S E tic PARI S 
....na. E.lle a été expoeéc de La fac;on la 1933 et relat;f à c un aP"Pareil de sûre- Turc 7 112 11183 "fiil/ 

1 h ~- · l' · al • Banque Ottomane 3" t6.-Pua eur-...-u.sc par un mann, am.I'f te paur manoeuvre d• embarquement des 
sir Reginald Bacon, l'homme des pa- munitions au moyen d'élévateurs à go- Clôture du 11 Mars 
trouillems de Douvres, un chef éner- dets >, désirent entrer en reJa.t.>ons avec Bùt:H S t; d e NE\V-YORJ{ 
l!i<luc et entrepyenant, s'il en fut. Pour les industrie\,, du P8Y"' pour r exploita- Londroo 4 9787 4.!lS; 
lui, Beatty eot coupable d'avoir lA'- tion de leur hrev-e~ soit rpar 'licence. Berlin 40.liO .jl).~ 
du •la mojtié de son -effectif contre un soit par vente entière. -\m11terda1n 68 M oS 
radveT!SaÎrc inférieur en nombTe, de n'a- Pour plus ampJes renseigne:mente, s'a· Parle 6.6487 6,ô.&.~ 
voir kit P<CUVe d'aucun taJ.ent tacti- dtesser à Galata, Pef"!lembe PazaT, As-/ Mitan 8.0t s.O 
que, de n'avoir pas renseigné exacte- Jan Han, Nos. 1-4, au Sème étage. (0ommun iqu4 p1.1.r (l'Aj ) 

~================~==========================""""""============~==~==================~=======~ 
FEUILLETON DU BEYO~LU N° 54 Quelque chose PoUT que vou.. demeu- Il est des mots qui font friesonner l'â- - Où cela nO'WI conduirait-il) ~ar- Celle que v ous aimez n'eot ~ 

être pu ub.-e. elle a. d ce pa:renl5- . ,.· 
liens d e famille, de 1'8Ce, de pauie.,.,. 
Elle ne ee sen tira peut-être pas 1" ' 
rage de oout briser pour vous .. · . IF Son Excellence 

r riez en France ) demanod.a-t-elle. de me.. . qua John, douloure\Jttment. 
1 son ton .si éttan,gement ca.Jme. / l·l parut à Michelle que tou..t touT ·: - C'est juete, fit.elle avec un sou­
J - Non 1 rien. Une situation hono· nait autour d'elle. 1 JiT, il faudrait toujoun arriver à une 

1 
rable, que je n-e devrai qu'à mon tra- Ses jambes flageolaient 50'1.15 une fai- décision. 

h ff 
vail, m'eot faite là-bas. Je n'ai polu.o blesse insoupçonnée. 1 - Et cette déc:i.sion """'it d'autant 

mon C au eur le dToit de tergiverser. - Notre &épa:ration 1 rép.éta-t-elleJ p)us pénible à rprendTe, que je n'aurais 

1 

- Et moi ? jeta-t-eHe dan.s un en. en un Sôlflge. Quand estimez.vous qu'elle plUs de situation assurée. 
- Vous ) fit-il, troublé. aura lieu ). . . Elle ne répondlot pas. 
Ma;s, déià, elle se rcsaiWeait. - Mais.,. dans quelques joul"'O 1 Je Avec des yeux ~andis de néwose, 

Par MAX Du VEUZIT .- Je vais être •ans chauffeur 1 ex- revie:ndTai (>OUT vous dite adieli. elle regardait fixement dev~t die. 
.pl1Qua-t-elle. - Non 1 - Croyez-vous que la ei.tuabon que 

XXVII 

- Je me suis toujours ressaisie à 
terrups. 

- Je ne croya~ pas que mon res­
pect et ma c.on.ection vou. eussent ja­
mais fait défaut, dit-il, tnstement. 

Elle ne voulu;t -pas Tern.a.TQ'UeT &a-n 
ton amer, bien~ Qu'en elle-même, elle 
Teconnût qu'il avait Ta.Îson ; jam.ais ., 
n'avait été incOIT'eCt avec elle. 

Et, à préeent, d.le a' expl.iq~ait $On 
audace de ce iour. 

Son départ approc::ha;t et sil ne 
lait pa", maintenant. iJ n'aurait 
jamais r occasion d.e le faire. 

par­
p\us 

- Comment avez-vous été amené 
à entrer, comme chauffeur, chez mon 
père ) O:informa-t-elle, aiprès que\Que 
instants de Téflexion. 

- J' exetc:ais déjà, 
le pTioce Beloolavaki 

à LondTes, mais 
tena.i.t à ee que 

• 

f j'en termine, en France, avant de nt' 
installer définitivement à sa mai on de 
santé. C'est lw et le banquier KTassel. 
un am.i de votre père, qui m'ont trou­
vé cet emp.loi... J'ai accepté à cause 
de la grande bberté qu'"" m' octrova:t. 

- Kta<t5el vous aura dit, ~ut-être, 
qu'il Y avait une fille, chez les Jour· 
dan·FerrièreB. 

- Oh 1 Michelle 1 protesta-t-il. seu­
lement. 

- Ah ! ... Je me MÙ8 a...99tll"é qu'un Subitement, 90n visage s'était dé- vou.:t allez avoir vous ·perrn.etOa d'offril" 
de mea compagnons d'exil .accepterait composé. à un-e femme de paytager votre vie, corn 
de me remplacer au volant de votre Une sensation d'oppression, qui al- me vous en aviez l'intonûon ~ deman­
auto.. C'est Un garçon eérieux, en qui laJit ÏW!Qu' à }'étouffe.ment, ne lui per· da-t ... elJ.e dans UO rêve. 
vous pauvez avoir confiance et qui vous mettait plus de feind.rre. - Je erois qu'une femme poUTTait 
9ervira avec dévouement. - Non, non 1 Ce n'est pas possi- s'en con:-cnter. C'eat l'aisance large· 

- Avec dévouement 1 iprotesta-t- b1e f Pas tout de flllÎte, je ne veux pas t ment assurée.,. t-ou.t dépend de celle 
elle. 11 ne me oonnait pas 1 Quel dé- - Et c' eSot trois mois trop tard, fit-il qui acceptera de lier eon ~rt au 
vouen1ent sincère puis-je atteru:lre d'un trrisitement. / mie-n ... 
inconnu ? Cc fut elle qui, jnsbinctivement, lui - Elle aura peu~être des goûts tlrOIP 

- Il me connaît, m°', et cela suffit prit le bras et ac preœa ce>nitrre lui. d~pcndieux ... 
dit John, en Souriant lnistement, - C' t:St pour me 'PUnÎr de mes SOt- Justement, je vais VOiT, Jà·ha.s. 

- Soit l mU1rmuTa4-elil.e. Je le -prcn- tes réflexions de tout à l'heuT.e que vous ei 1a situation qu'on m'offre ne com-
Aujourd'hui, vous êtes 

partir ? 
d.écidê à dra.i, puisque c'est vous Qui me lïndi- dites cela, n'est-ce pas ) porte pas la po~bilité de me cTéer, au 

- Vous avez vu, dans la lettre de 
mon ami, qu'il me fait de vifs repro· 
chos sur mon inexplicahle retard à le 
rejoindTe. Je ne pu.is p)u$ remettre 
avoua-t·1l avec une vraie détresse dani 
les yeux. 

Figée dans une apparente indifféren­
ce, il .semblait que tout ce QU' il pouvait 
dire ne 'PÛt la toucher. 

- Est-il en mon pouvoiT de faire 

Quez. - Hélas 1 non. dehors, une clientèle. Je suis- p;rêt à 
.Je Vaus remercie de cett.e pirieuve -- Vous n'allez µas paTtir encore. travai,!ler nuit et jour, pouT que ma 

de confiance ... Lojn de vous, je aerai Ce son t Jee vacances. vous trouverez un corn-pagne ne souffre d'aucune restric­
µlus tranquiiJle de le savoir à vos cô- 'Pfélexte et no.U91 iron enl!JelTlble à la lion. 
tés. me<. - John 1 balbutia Michelle, boule· 

- Vous ne craignez pas qu'il ne - Ne me ten.t:ez pas. MicheJle. pro· versée. Vous faites des rêves, votre 
vous remplace tout à fait ) deman.da.t· te!lta-t-il, faib.J.em.ent. Pour un sourire hna~ination vous em-porte... J'ai peUT 

elle, ptesque duTernent. de vous, je ferais tooute• les folies. Il que vous n'ayez de cruelles décc-p -
- Non 1 fit-i1, gravement ; je CTois - Et cela en llCffait une, lr"ôellem.ent, tions. 

qu'il y .a des :90\Jvenir.s, entre v om et q ue de d.emeurer toujoun ensemble, I - Pourquoi ) interrogea.--t-iJ, la gor-
moi, qui curvivront à notre eé:paration. c om;me noua &am.mes deJ>-uU SlX mois. ge aer·l'ée. 

1 

- S.. ie c.-oyais cela, je partiTA1~· 
main POUT 11'1.C p lus revenir. Mes: JiJI 
ges 90flt prêU. .. . q uand il n'y B 

9,; 
q ue !ce malles à boucler, le voyB~ 
ptteque commuicé. ,# 

- Voua m'avez promis de ~~ 
dan• trois iours ) protJeMa-t-ell<'- t" 

Ce d '\ . ' ' 1 - e a 1 vous est nrece8'erre 
l"Ilairqua- t1 1, tristement. tl 

- Oui, affuma.-t-elle vivemen1· -
ie ne m 'at11C1nd.ais rpas à v ous pe~ 
vite. t! 

Il la rclfarda, chercha.nt à 1i1'" "!' t<' 
petit vlaa.ge si tragiquement te:ndo " 
ter ind échiffrable . '((lolJ 

E.t il avait du mal à refouler !"• 
qui R"J"on.claient en lui . .. _,;el'' 

- C"est entendu, fit-il enfin. f" i1 ! 
dTai vous dft e.dieu... ou au ~110 

C est VOW! qui déciderez. 
U s'arrêta, ai voix Séttangùüt. 

,_.,) 
(à""/ 

~~~~~~~~~~-

Sahib i: G. PRIMI 
Umumi netriyat müdürû.': ,,,# 

Dr. Abdül Vehab ~ 
M. BABOK,Buunevi, ~~d 
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